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La télé en français, c’est cool ! La chroniqueuse 
Johanna Venturini propose un choix de séries 
disponibles gratuitement sur Internet.
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Films, spectacles, cours, carnavals et 
compétitions sportives… Les activités 
reprennent en grand dans les organismes 
francophones. 
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En milieu minoritaire, les francophones sont 
en moins bonne santé que leurs concitoyens 
anglophones. Chercheurs et associations 
communautaires prennent le problème à  
bras-le-corps.

À Terre-Neuve-et-Labrador, la communauté 
végane est en pleine expansion, malgré les 
traditions très « chasse et pêche » de la 
province. 

Vous cherchez des clients?
Vous organisez un événement?

Vous voulez souligner une occasion spéciale?

Le Gaboteur publie des annonces
de toute grandeur et de tout type. 
Écrivez à annonces@gaboteur.ca

ou appelez au (709) 753-9585
pour de plus amples informations.
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Rassemblement en soutien aux réfugiés  
le 13 décembre 2015, à Saint-Jean. 
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Exprimez-vous
Qu’on nous lance des fleurs ou des 
briques, l’équipe du Gaboteur adore 
recevoir vos commentaires. Voir les 
coordonnées ci-dessus.
Le journal rectifiera toute erreur de sa 
part qui lui est signalée dans les cinq 
jours suivant la date de publication. La 
responsabilité du journal se limite, dans 
tous les cas, à l’espace occupé par l’erreur. 
Les opinions exprimées dans Le Gaboteur 
ne sont pas nécessairement celles de 
l’éditeur.

Impliquez-vous
Le Gaboteur appartient à la communauté 
francophone de la province et à ses 
lecteurs. Tout individu intéressé peut 
devenir membre de l’organisme, exercer 
un droit de vote lors des assemblées 
générales et devenir éligible à siéger sur 
le conseil d’administration. 

Nos partenaires
Le Gaboteur est un membre actif de 
l’Association de la presse francophone. 
Nous sommes fiers d’appuyer la Fondation 
Donatien Férmont.

Lignes agates marketing est la maison 
de représentation publicitaire nationale 
du Gaboteur.

Nous reconnaissons l’appui financier du 
gouvernement du Canada par l’entremise 
du Fonds du Canada pour les périodiques, 
qui relève de Patrimoine canadien.
We acknowledge the financial support of 
the Government of Canada through the 
Canada Periodical Fund , which comes 
under Heritage Canada.

Natalie Beausoleil

CREATION À DEUX VOIX, 
25 JANVIER 2016

Je voudrais être une femme-lune. Calme et silencieuse. 
À peine roussie par la vie. Je flotterais, blême musique 
sur la neige. Légère, j'ignorerais le feu qui creuse 
au ventre. Le gel qui fend l'arbre avant la mort. La 
tempête qui éclabousse le coeur. Le barbouille d'effroi.

Annick Perrot-Bishop

Édito

COOL. Maintenant. 
« Lorsque les moins de 18 ans 
vivent dans des communautés où 
moins de 2 % de la population 
est francophone, seulement 
13 % d’entre eux utilisent 
exclusivement ou principalement 
le français pour lire. Pour l’écoute 
de la télévision, ce taux chute à  
4 % », pouvait-on lire dans notre 
édition du 11 janvier dernier. 
Ces données sont tirées d’une 
étude de Statistique Canada 
rendue publique en décembre 
2015. La domination de l’anglais 
dans les loisirs des jeunes (lecture, 
écoute de la télévision et activités 
sportives et culturelles) augmente 
avec l’âge, précisaient également 
les chercheurs. 

Cette étude confirme ce que 
nous observons déjà, même 
dans les établissements et les 
événements officiellement 
consacrés à la promotion et à la 
défense du fait français dans la 
province, comme les écoles… 
De nombreux parents, même 
ceux qui parlent exclusivement 
le français avec leurs enfants, 
constatent également que leur 
progéniture passe rapidement à 
l’anglais à la première occasion.  

Est-ce normal  ? Certainement. 
Tout en luttant fermement 
pour des services en français 
dans les institutions fédérales et 
pour augmenter les services en 
français de la part des autorités 
provinciales, quiconque veut avoir 
une vie sociale riche dans une 
province à 99,5 % anglophone 
doit accepter de vivre en anglais la 
majorité du temps. 

Est-ce inquiétant pour l’avenir 
du français à Terre-Neuve-et-
Labrador ?  Certainement.  Car 
sans analyser les causes de ce 
phénomène, les chercheurs de 
Statistique Canada ont mis en 
relief l’importance du poids du 
nombre, donc de la démographie, 
dans le passage à l’anglais chez les 
moins de 18 ans. 

Comme il est peu probable, 
à court et même à moyen 
terme, que le pourcentage de 
francophones dans la province 
augmente au point où le français 
devienne la langue dominante 
dans certaines communautés, il 
faut forcément agir ailleurs pour 
faire mentir les statistiques.  

Que faire  ? Il n’existe pas 
une solution magique pour 
maintenir et augmenter 
l’usage du français chez les 
jeunes. Mais chose certaine, 
nous, les adultes d’expression 
française, avons, collectivement 
et individuellement, la 
responsabilité de leur offrir 
des occasions de constater 
que le français, c’est COOL.  
Maintenant.

Emploi vs FUN 

Faisons un instant appel à 
notre mémoire et demandons-
nous pourquoi nous, de langue 
maternelle française, avons un 
jour commencé à nous dire qu’il 
fallait nous mettre sérieusement 
à l’anglais, au-delà, bien sûr, de 
nos obligations scolaires. 

Je fais le pari qu’à 14 ou 15 
ans, vous n’avez pas pris cette 
décision pour pouvoir un jour 
dénicher un meilleur emploi ou 
lire Shakespeare dans sa langue. Il 
est fort probable que votre attrait 
pour l’anglais soit venu de votre 
désir de comprendre les paroles 
des chansons d’un groupe rock ou 
de visionner une série américaine 
dans sa version originale plutôt 
que dans une traduction française 
mal foutue.  Il est aussi probable 
que votre attirance pour une 
personne, rencontrée pendant des 
vacances en milieu anglophone, 
vous ait fait passer à l’anglais. 

Bref, nous avons commencé à 
faire usage de l’anglais parce que 
c’était COOL dans nos loisirs 
personnels et collectifs.  Nous 
sommes aussi passés à l’anglais 
parce que nous étions inondés de 
produits et de possibles activités  
« COOL » dans cette langue.  

COOL. Maintenant.

Dans cette perspective, les 
organismes communautaires 
francophones jouent déjà, 
ici, un rôle déterminant.  
C’est évidemment le cas de 
FrancoJeunes mais il est loin d’être 
le seul à proposer des activités 
« trippantes » aux moins de 18 
ans. L’offre d’activités sportives 
en français pour les enfants et 
les familles par l’Association 
francophone du Labrador en est 
un autre bel exemple. 

Nous pensons aussi humblement 
que Le Gaboteur peut contribuer 

à rendre le français COOL pour 
les jeunes. C’est dans cette 
perspective que nous avons, 
entre autres, relancé la parution 
d’une page Jeunesse, créée par et 
pour les jeunes, il y a plus d’un 
an. C’est aussi dans cette optique 
que nous diffusons un calendrier 
des activités communautaires 
en français dans chaque édition 
et que nous rendons compte 
régulièrement des projets 
et activités des organismes 
francophones. 

Les témoignages de monitrices 
de français qui ont accompagné 
des jeunes dans leur participation 
à notre concours de bande 
dessinée, que vous pourrez lire 
en page 13 de cette édition, 
nous permettent de croire que 
nous contribuons aussi, de cette 
manière, à rendre le français 
COOL pour les moins de 18 
ans. 

C’est aussi pour rendre le français 
COOL que nous lançons, dans 
cette édition, une chronique 
présentant des séries télévisées en 
français disponibles gratuitement 
sur la toile et dont au moins une 
sera destinée aux moins de 18 
ans.  

Il y a certainement d’autres 
moyens pour que Le Gaboteur 
joue un rôle accru pour rendre le 
français COOL. Vos idées sont 
les bienvenues ! 

Jacinthe Tremblay
Saint-Jean
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Faire venir une famille de réfugiés prend trois mois
La danseuse et conteuse Louise Moyes fait partie du premier groupe à avoir parrainé la venue d’une famille de réfugiés à Saint-

Jean. Avec une surprise en prime : la famille accueillie n’est pas syrienne, mais irakienne. Entretemps, plus d’une centaine d’autres 
réfugiés sont arrivés à Saint-Jean et la population se mobilise.

Aude Pidoux, 
Saint-Jean

Ces dernières semaines, près 
de 150 réfugiés sont arrivés à 
Saint-Jean, autant qu’en une 
année normale. Certains sont 
soutenus par le gouvernement, 
d’autres ont été parrainés par 
des citoyens. Louise Moyes 
relate cette aventure.

D’où vous est venue l’idée 
de parrainer une famille de 
réfugiés ?

Tout a commencé en septembre 
passé. Nous sommes un groupe 
d’une vingtaine de personnes, 
liées par l’amitié. À l’époque, 
le gouvernement n’avait pas 
encore changé, il ne parlait pas 
d’accueillir des réfugiés. Nous 
nous sentions impuissants, 
comme beaucoup de gens ici, 
face à tous ces réfugiés syriens 
qui fuyaient vers l’Europe. 
Nous avions envie de faire 
quelque chose. 

Deux de mes amies ont alors 
commencé à nous envoyer des 
courriels pour nous proposer 
de parrainer  la venue d’une 
famille. Elles ont pris contact 
avec l’Association for New 
Canadians (ANC) pour 
s’informer des démarches à 
suivre. 

Est-il compliqué de faire venir 
des réfugiés ici ?

L’ANC a pris en charge 
l’organisation et les contacts avec 
les organisations internationales. 
Comme nous étions une 
vingtaine, nous nous sommes 
répartis les différentes tâches à 
accomplir. Le plus difficile était 
de réunir l’argent nécessaire : le 
groupe devait fournir 18 000 
dollars pour couvrir les besoins 
de la famille, le gouvernement 
fédéral complétant la somme. 
Tout le monde a donné dans la 
mesure de ses moyens. Même 
mon fils a voulu contribuer ; il 
a offert 65 dollars !

Nous avons eu plusieurs 
réunions avec l’ANC, qui nous 
a expliqué à quoi nous attendre. 
Finalement, comme il y avait 
beaucoup de soutien pour des 
familles syriennes, et que les 
papiers de famille originaires 
d’autres pays étaient prêts, on 
nous a proposé d’accueillir une 
famille non-syrienne, ce que 
nous avons accepté. Nous avons 
d’abord pensé qu’il s’agirait 
d’Éthiopiens puis, fin octobre, 
on nous a annoncé que la 
famille était originaire d’Irak et 
qu’elle vivait dans un camp, en 
Turquie, depuis deux ou trois 
ans. 

Et la famille est arrivée quand ?

Dès que nous avons réuni 
l’argent, à la mi-décembre. 
Il s’agit d’une maman et de 
ses deux enfants. Avant leur 
arrivée, nous avons dû leur 

trouver un appartement, une 
école, un médecin, un dentiste, 
une banque. Les enfants ont 
commencé l’école le 4 janvier. 
Nous sommes responsables de 
soutenir la famille pendant un 
an, afin de l’aider à s’intégrer.

Désormais, chacun les aide en 
fonction de ses possibilités. Nous 
leur rendons régulièrement 
visite, nous leur montrons 
comment prendre le bus, où 
faire leurs achats, et tous ces 
détails pratiques. Comme mon 
fils a à peu près l’âge des enfants, 
nous faisons souvent des activités 
ensemble  : nous sortons jouer 
dans la neige, nager, jouer au 
football. Ils aiment beaucoup les 
jeux vidéo. Ils sont aussi venus 
chez nous pendant les fêtes.

Comment communiquez-vous ?

Beaucoup par texte. Nous 
envoyons des messages à la 
maman, et elle les traduit sur 
Google Translate. Mais les 
enfants ont appris l’anglais à 
l’école à Bagdad et en Turquie, 
ils se débrouillent bien !

Et si c’était à refaire, le referiez-
vous ?

Oui, je le referais. Former un 
groupe nous a permis de nous 
répartir le travail, et accueillir 
cette famille nous apporte 
énormément. L’ANC connaît 
très bien les procédures et tout 
se passe très vite !
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 L’histoire en broderies  
à Saint-Jean

Huit grandes fresques 
murales brodées racontant 
des événements relatifs au 
traité d’Utrecht de 1713 
seront exposées dans la galerie 
principale du Craft Council, 
à Saint-Jean. Ce travail 
monumental est l’œuvre de la 
Société historique du French 
Shore, passée maître dans l’art 
d’illustrer des événements 
historiques sur de gigantesques 
murales brodées, dans la 
tradition de la Tapisserie de 
Bayeux du XIe siècle, en France. 

Cette exposition commémore 
le traité d’Utrecht de 1713 signé 

entre la France et l’Angleterre, 
qui eut un effet profond 
sur le futur du Canada. Les 
broderies racontent les luttes 
qu’ont menées les Français, 
les Anglais et les Autochtones 
pour la possession des terres et 
le contrôle des routes maritimes 
qui constituaient la porte 
d’entrée de l’Amérique du Nord. 
Les images ont été réalisées 
par une artiste du Labrador, 
Cynthia Colosimo Robbins, et 
patiemment brodées par Lucy 
Byrne, Dorothy Loughrey, 
Ruby Randell, Doris Randell, 
Daphne Symmonds, et Joan 
Simmonds. (AP)

Commémoration du traité d’Utrecht de 1713
Du 30 janvier au 27 février, Craft Council Gallery,  

59 Duckworth Street, Saint-Jean. 
Vernissage le 30 janvier de 14h à 16h.

Photo : Courtoisie de la Société historique du French Shore
La colonie de Plaisance. 

Photo : Courtoisie de Lisa Porter
Lors de la fête pour les réfugiés organisée par l'ANC, Bushra, la maman 
accueillie par le groupe auquel appartient Louise Moyes, a fait la 
connaissance de l'Honorable Dwight Ball, Premier ministre de Terre-
Neuve-et-Labrador. 

Comment aider ?
Le conflit syrien a déplacé des millions de 
personnes ces cinq dernières années. Une 
majorité d’entre elles vivent dans les pays 
avoisinants, souvent dans des conditions 
précaires. L’Association pour les nouveaux 
Canadiens (Association for new Canadians) 
explique comment les aider.

Offrir un logement : 
L’ANC recherche des logements pour 
accueillir les réfugiés. (syrianinfo@nfld.net)

Devenir parrain :  
En tant que parrains, des individus ou des 
groupes s’engagent à procurer six à douze mois 

de soutien financier aux réfugiés, ainsi qu’à les 
aider à s’installer ici. (syrianinfo@nfld.net)

Devenir bénévole : 
Des bénévoles sont recherchés, afin de 
faciliter l’installation et l’intégration des 
nouveaux venus. (ancvolunteer@nfld.net)

Devenir interprète: 
Vous parlez arabe, ou une langue parlée par des 
réfugiés? Devenez interprète et aidez les réfugiés 
dans leurs démarches. (syrianinfo@nfld.net)

Faire un don:  
Plus d’information sur: www.ancnl.ca

Photo : Courtoisie de Joan Simmonds
Les brodeuses au travail.
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Une pléthore d’activités pour la 
nouvelle année

De nombreuses activités, concoctées par les associations 
francophones de la province, sont au programme en ce 

début d’année. En voici un premier aperçu.

Du sport, de l’art et des jeux au Labrador

18ème édition des Rendez-vous 
de la Francophonie

Pour leur 18e édition, les 
Rendez-vous de la Francophonie 
se dérouleront du 3 au 23 mars 
2016 sous la thématique «  La 
Francophonie en 3D : Diversité, 
Dualité, Dynamisme ! ». 

Cette année, l’une des porte-
parole partage des origines 
terre-neuviennes. Elisapie Isaac 
est une chanteuse trilingue, née 
d’une mère inuk et d’un père 
originaire  de Terre-Neuve. 
Pour elle, le Nord n'est pas à 
l'autre bout du monde, il est 
plutôt au centre du sien. Elisapie 
détient cette précieuse faculté 

d’insuffler un message, posant 
une lumière sur certaines réalités 
malheureusement ignorées. 
L’autre porte-parole est bien 
connu des francophones de 
Saint-Jean, qui ont eu le plaisir 
de l’accueillir en 2015 pour son 
spectacle. Il s’agit de l’humoriste 
Mario Jean. 

À Terre-Neuve-et-Labrador, le 
programme est encore en cours 
d’élaboration. Il pourra être 
consulté sous peu sur le site www.
rvf.ca/calendrier, qui recense 
toutes les activités se déroulant 
en français ou de façon bilingue 

entre le 1er février et le 31 
mars, ainsi que sur les pages 
Facebook et les sites internet 
des différents organismes de 
la province. 

Comme ces 11 dernières 
années, l’Office national 
du film propose différents 
programmes de projections 
de films issus des studios 
francophones hors Québec. 
Le premier programme 
présentera différents films 
sur le thème de l’intégration, 
la diversité culturelle et la 
cohabitation harmonieuse 
entre blancs et Inuits. Le 
second aura pour thème 
les jeunes, les médias 
sociaux et le dynamisme 
intergénérationnel, et le 
troisième, destiné à un jeune 
public, parlera d’intégration 
et de multiculturalisme.

Image : Rendez-vous de la Francophonie

Pour plus d’informations et pour 
s’inscrire, contacter Sabrina, de 

l’Association francophone du Labrador, 
au 944-6600 ou à info@afltnl.ca

 
L’inscription aux ateliers de peinture 
(45 $ membres, 75 $ non-membres) 

est obligatoire.

Image : AFLTNL

Pour ce début d’année, l’Association 
francophone du Labrador présente un 
programme particulièrement riche. Ainsi, 
les 13 et 14 février, membres et non-
membres auront l’occasion de participer à 
deux ateliers de peinture animés par l’artiste 
Mélodie Perreault-Morissette. Objectif  : 
réaliser une peinture inspirée de la toile 
«Plume galactique ». Le premier atelier de 
trois heures sera consacré aux techniques de 
texture et de dessin, le second à la peinture 
et à la couleur. 

Cindy Burn animera des cours de 
yoga tous les lundis jusqu’au 22 février 
compris au Just Breathe Yoga studio. Et 
pour les amateurs d’activités aquatiques, 
deux sessions d’aquaforme seront 
offertes le 7 et le 21 février. Quel que soit 
la condition physique, cet entraînement 
contribue à rétablir l’équilibre entre les 
différents groupes de muscles et montre 
des effets positifs sur les organes internes 
et le système lymphatique. Le yoga et 
l’aquaforme sont ouverts aux participants 
dès 12 ans.

Enfin, du 11 au 13 mars se dérouleront 
les 32e Jeux franco-labradoriens. 
L’occasion de se mesurer dans quantité 
de sports, de la natation aux fléchettes, 
en passant par le badminton, la glissade, 
la motoneige et les quilles.
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Ronald Bourgeois en concert à Saint-Jean
À Saint-Jean, toutes les occasions 
sont bonnes pour amener de 
la chaleur au cœur de l’hiver. 
Le 31 janvier, l’ambiance sera 
à la Chandeleur, avec messe à 
17 heures, accompagnée de la 
chorale La Rose des Vents, et 
souper crêpes à 18 heures. Deux 
semaines plus tard, le 12 février, 
l’ACFSJ propose une soirée sous 
le thème de la Saint-Valentin.

D’un point de vue sportif, les 
femmes auront l’occasion de 
participer à un atelier d’initiation 
à l’auto-défense le 21 février, le 
temps d’un après-midi.

Enfin, le clou de la saison  : 
l'auteur, compositeur et 
interprète Ronald Bourgeois 
présentera son spectacle « Viens 
avec moi » le 12 mars à 19h30 
à Saint-Jean. L’artiste, originaire 
de l’île du Cap Breton au 
Canada Atlantique, fête 40 ans 
de carrière. Représentant de la 
grande lignée des chanteurs à 
texte, Ronald Bourgeois crée des 
textes au phrasé simple et une 
musique aux couleurs de blues, 
de  country et de folk. Monté 
sur scène dès l’âge de 14 ans, 
Ronald Bourgeois est devenu, 
au fil des ans, l'un des principaux 
auteurs-compositeurs  d’Acadie. 
Ses chansons couronnées par 
de nombreux prix figurent 
au répertoire de chanteurs au 
Canada, en Louisiane et en 

France. Le spectacle « Viens avec 
moi » est composé de nouvelles 
chansons, de chansons écrites 
par Ronald et enregistrées par 

d’autres chanteurs, ainsi que de 
quelques chansons mythiques 
de son répertoire telles que « Un 
beau jour » ou « Amène le vent ».
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25 janvier au 7 février 2016

CALENDRIER 
COMMUNAUTAIRE

LABRADOR

Association francophone du Labrador
308 Hudson Drive, Labrador City 
(709) 944-6600  info@afltnl.ca

•	 Les lundis à 19h : Yoga
•	 Dimanche 7 février à 15h – Aqua forme à la piscine de Wabush

Pour connaître les activités, consultez la page Facebook 
Association francophone du Labrador.

PORT-AU-PORT

à Cap-Saint-Georges
Centre des Terre-Neuviens Français 

884 Oceanview Drive, Cap-Saint-Georges
(709) 644-2050 - centrent@hotmail.com  

•	 Jeudi 29 janvier à 18h – Consultation communautaire par le RDÉE TNL
•	 Les dimanches à 14h - Cours de peinture
•	 Les lundis à 19h - Fléchettes
•	 Les mardis à 19h - Bingo
•	 Les mercredis à 17h - Cours de tricot 

à La Grand’Terre
Centre scolaire et communautaire Sainte-Anne

 (709) 642-5254 poste 13 - glorialecointre@hotmail.com
 
•	 Jeudi 21 janvier et mardi 26 janvier à 18h –  Atelier culturel :  
	 Les images du passé (10$)
•	 Mercredi 27 janvier à 18h – Consultation communautaire par le  
	 RDÉE TNL (à confirmer)
•	 Les lundis de 18h à 20h – Atelier culturel : tricot et couture animé par  
	 Edna Hall
•	 Les lundis à 19h – Fléchettes
•	 Les mardis de 18h à 20h –  Cours de peinture animé par Michael Lainey
•	 Les jeudis à 18h – Cours de danse carrée pour enfants
•	 Du lundi au vendredi de 15 à 17 h – Après-école organisée par  
	 Comité de parents  

à L’Anse-à-Canards
Chez les Français

(709) 642-5498  cfac@nf.aibn.ca
 
•	 Lundi 25 janvier à 19h – Consultation communautaire par le RDÉE TNL

 
Pour connaître les autres activités, consultez la page Facebook  

Port au Port Info

SAINT-JEAN

Association communautaire francophone de Saint-Jean
Centre des Grands-Vents 

65, chemin Ridge, bureau 245, Saint-Jean  
(709) 726-4900  bonjour@acfsj.ca

•	 25 janvier à 19h - Répétition de la chorale "La Rose des Vents"
•	 26 janvier à 17h30 - Début des cours de yoga doux
•	 27 janvier à 18h - Début des cours de yoga intermédiaire
•	 28 janvier à 16h - Atelier informatique
•	 28 janvier à 18h - Début des cours de Tai-Chi
•	 28 janvier à 19h - Badminton
•	 31 janvier à 12h - Badminton
•	 31 janvier à 17h30 - Célébration de la Chandeleur (Messe +  
	 souper de crêpes)

•	 1er février à 12h - Lunch du Club des Débrouillards
•	 1er février à 19h - Répétition de la chorale "La Rose des Vents"
•	 2 février à 17h30 - Cours de yoga doux
•	 3 février à 18h - Cours de yoga intermédiaire
•	 4 février à 18h - Cours de Tai-chi
•	 4 février à 19h - Badminton
•	 6 février à 13h - Natation familiale au YMCA
•	 7 février à 12h - Badminton
•	 8 février à 19h - Répétition de la chorale "La Rose des Vents"

FRENCH FRIDAYS
Tous les vendredis soirs. Pour connaître le lieu et le programme de ces 
rencontres, visitez la page Facebook French Fridays St. John’s ou écrivez  
à frenchfridays@hotmail.com.

B SHARP SUR KICKSTARTER
Le 28 janvier de 16h30 à 19h au Masonic Temple de Saint-Jean: lancement 
de la campagne de financement du jeu BSharp, développé par Stéphanie 
Bowring pour enseigner la théorie musicale. Inscription jusqu'au 25 janvier: 
www.facebook.com/bsharpgame

Consultations du RDÉE TNL à Port-au-Port
Vivez-vous sur la péninsule de Port-au-Port?  
Votre opinion nous intéresse beaucoup! 
Le RDÉE TNL organise des consultations 
communautaires pour connaître et 
comprendre les besoins des habitants de 
cette région de l'île de Terre-Neuve :

- L’Anse-à-Canards  : Lundi 25 janvier,    
19 h - Chez les français

- La Grand’Terre- Mercredi 27 janvier,  18 h, 
Cafétéria École Sainte-Anne (à confirmer)

- Cap Saint-Georges : Jeudi 28 janvier, 18 h - 
Les Terre-Neuviens Français

Organisme à but non lucratif, le RDÉE 
TNL aide les communautés de la province 
à développer l’économie grâce à la valeur 

ajoutée du français auprès des entreprises, sur 
le marché du travail et à travers le tourisme. 
Les conclusions de ces consultations seront à 
la base de la définition de nos projets à court 
terme. En effet, nous souhaitons consacrer 
nos efforts à porter une aide nécessaire et 
concrète aux communautés francophones 
et bilingues de la péninsule. Nous espérons 
ainsi contribuer avec la mise en place des 
conditions favorables pour encourager le 
développement économique. 

Voulez-vous participer? Avez-vous des idées 
de projets? Contactez Wendy Brake, agente 
de développement économique pour la Côte 
Ouest à ouest@rdeetnl.ca

Venez nombreux exprimer vos opinions!

Photo : Catherine Fenwick/Archives Le Gaboteur
Les motoneigistes de la péninsule de Port-au-Port bouillent d'impatience à la pensée des prochains carnavals 
dans la région. Cap-Saint-Georges ouvrira le bal du 12 au 21 février avec, entre autres, sa traditionnelle Poker-Run. 

Photo : Courtoisie de l’ACFSJ
Ronald Bourgeois sera à Saint-Jean le 12 mars.

En février, à Cap-Saint-Georges, c’est carnaval !
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Happy Valley-Goose Bay

Une vie rythmée par les jets militaires
Après avoir longé le nord du Labrador en bateau à moteur, Mary Ann Doucet a débarqué à  

Happy Valley en 1947 avec sa famille. Son père avait trouvé un emploi sur la base américaine.  
« Que va devenir la région alors que les activités militaires diminuent d’année en année? », s’interroge-t-elle.

Émilie L. Angers, 
Happy Valley-Goose Bay 

J'ai eu la chance de rencontrer 
Mary Ann Doucet lors d'un 
atelier offert au Centre des 
Ressources pour les Familles 
Militaires (CRFM) de Goose 
Bay. C'est là qu'elle m'y enseigna 
un de ses arts traditionnels 
Inuits, celui de la confection de 
mocassins. Sa mère s'est dédiée 
à ces pratiques artisanales tout 
au long de sa vie. 

Bien que Mary Ann ait regardé sa 
mère coudre maintes et maintes 
fois, ce n'est que tardivement 
qu'elle s'est initiée à cet art. Elle 
apprit d’abord la broderie : une 
de ses pièces appelée « Leaping 
Salmon  » est d'ailleurs exposée 
dans le musée The Rooms à 
Saint-Jean.  

Cette femme vivante et 
rieuse, qui offre des ateliers de 
confections au CRFM depuis 
quatre ans, a su attirer mon 
attention par ses nombreuses 
anecdotes et son positionnement 
face à la base militaire de Goose 
Bay. C'est en automne 1947, à 
l'âge de quatre ans, que Mary 
Ann et six autres membres de 

sa famille quittèrent Makkovik, 
un territoire nunatsiavut du 
nord de la côte du Labrador. Ils 
longèrent en bateau à moteur 
le nord du Labrador pour se 
rendre jusqu'à Happy Valley. 

Tôlier sur la 
base américaine

Un mois plus tard,  ils 
accostèrent et s'établirent de 
manière permanente dans cette 
communauté où Mary Ann 
passa le reste de sa vie. Encore 
aujourd'hui, cette expédition 
reste gravée dans sa mémoire. 
Durant leur grande traversée, ils 
s'arrêtèrent auprès de différentes 
communautés nordiques. Les 
conditions automnales étant 
parfois précaires, ils devaient 
porter une attention particulière 
aux conditions météorologiques 
et prévoir leur trajet en 
conséquence. 

C'était un emploi auprès de la 
Force aérienne des États-Unis 
qui avait motivé le père de Mary 
Ann, Alfred Winter Sr., à venir 
s'installer dans cette région. 
Il y travailla comme tôlier dès 
cet automne 1947 et jusqu'à sa 
retraite. Ce nouvel emploi ne 
l'empêcha cependant pas de faire 
perdurer les traditions de chasse, 

pêche et trappage auxquels il 
s'adonnait quotidiennement 
à Makkovik. Cette nouvelle 
région, en pleine nature, 
remplissait tous les critères 
nécessaires pour perpétuer ces 
coutumes.

Tout comme leur père, trois des 
frères de Mary Ann travaillèrent 
également en tant que civils 
auprès des Forces aériennes. 
Max travailla dans le secteur 
des moteurs  tandis qu’Alfred 
Jr occupa un poste dans la 
cours de récupération  : tous 
deux travaillaient pour la base 
militaire américaine. James, 
quant à lui, travailla comme 
peintre sur la base militaire 
canadienne.

La route

L'année de leur arrivée, il n'y 
avait aucune route qui reliait 
Happy Valley et Goose Bay. 
Son père devait donc se rendre 
à un point de rencontre en 
traîneau à chiens, où l'attendait 
un véhicule qui le transportait 
jusqu'à la base militaire 
américaine. Le printemps 
suivant, une route fut 
construite reliant ainsi Happy 
Valley à Goose Bay. Cette route 
avait toute son importance 
puisqu'Happy Valley servait 
de lieu de résidence à tous 
les civils qui travaillaient sur 
l'une des deux bases militaires. 
Mary Ann souligne d'ailleurs 
la générosité de la Force 
aérienne des États-Unis pour 
avoir fourni les infrastructures 
nécessaires au développement 
d'Happy Valley qui, jusqu'en 
1973, n'était pas jumelée au 
district de Goose Bay.

En 1976, la Force aérienne des 
États-Unis quitta Goose Bay et 
la Force aérienne canadienne 
décida de transférer ses locaux 
sur la base américaine, secteur 
où elle se trouve encore 
aujourd’hui. 

En très bas âge, Mary Ann se 
familiarisa avec cette présence 
militaire située seulement à 
quelques kilomètres de chez 
elle. Elle se souvient de l’impact 
qu’avait eu l’assassinat de John 
F. Kennedy, le 22 novembre 
1963, et du resserrement de la 
sécurité sur la base aérienne des 
États-Unis.

Pour elle, entendre les échos 
des jets volant à basse altitude 
n'était que chose courante. 
Il était commun de voir des 
militaires venant de partout 
dans le monde à Goose Bay 
pour des entraînements de vols 
à basse altitude, une formation 
qui s'est éteinte au fil du temps. 
Beaucoup moins nombreux 
sont les militaires internationaux 
qui séjournent sur la base à 
des fins de formation. Ces 
résidents temporaires viennent 
principalement pour des 
simulations d'entraînements 
d'opérations dans les conditions 
hivernales. 

Moins d’activités

Les activités de la base militaire 
ayant beaucoup diminué, 
May Ann souhaite qu' Happy 

Valley-Goose Bay continue 
de susciter l'intérêt des forces 
militaires internationales en 
raison de leur spécialisation en 
aviation, du territoire et de leurs 
infrastructures. 

Le volume de la base diminue 
d'année en année et elle aimerait 
que ces démolitions s'arrêtent 
une bonne fois pour toute. Elle 
s'attriste devant ces anciens 
secteurs militaires qui ne sont plus 
que l'ombre de leur passé. Des 
rues entières ont été éliminées.  
« C'est triste parce que c'était 
notre vie », commente-elle. 

Happy Valley-Goose Bay ayant 
grandi avec la présence militaire, 
Mary Ann entrevoit difficilement 
la possibilité qu'un jour, l'activité 
de cette base cesse. Elle souhaite 
que les opérations actuelles se 
maintiennent. Que deviendrait 
donc Happy Valley-Goose Bay 
sans cette présence militaire? 
Quel impact cela pourrait-il 
avoir sur l'avenir non seulement 
de tous les civils travaillant sur la 
5e Escadre de Goose Bay, mais 
également sur la communauté? 
Voilà ce que Mary Ann se 
demande dans son for intérieur.

Photo : Emilie Angers
Venue du Nunatsiavut, Mary Ann Doucet perpétue les traditions inuits à 
Happy Valley-Goose Bay.

Photo : Émilie L. Angers
La Force aérienne des États-Unis quitta Goose Bay en 1976.

Photo : Émilie L.Angers
À Happy Valley-Goose Bay, la taille de la base militaire diminue d’année en année.
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À vos jeux! Prêts! Latte!
Un café jeux, le Mochanopoly, vient d’ouvrir à Saint-Jean, fondé par deux frères qui tiennent l’interaction sociale à cœur. 

Fabien Despeyroux
Saint-Jean 

Leon et Erich Chung sont 
deux frères avec une idée fixe 
et la fibre entrepreneuriale.  
Adolescents déjà, ils avaient en 
tête l’idée d’ouvrir un café. Les 
années ont passé et plusieurs 
fois l’idée est revenue sur le tapis 
sans jamais se concrétiser. Face 
au succès des grandes enseignes 
comme Starbucks Coffee ou 
Coffee Matters dans les rues de 
Saint-Jean de Terre-Neuve, ils 
ne se sentaient pas de taille à 
rivaliser, avoue Leon. Tout du 
moins pas sans être armés d’un 
concept original !

Après quelques années à 
l’extérieur de l’île, les anciennes 
discussions d’adolescents passent 
à la vitesse supérieure lorsque 
Leon se met à fréquenter, en 
tant que client, un café jeux de 
Toronto, le Snakes and Lattes. 
Il prend vite conscience du 
potentiel économique mais 
surtout social qu’un café jeux 
pourrait avoir à Saint-Jean. 

L’été dernier, sous les conseils 
avisés des propriétaires du Snakes 
and Lattes, ils se lancent dans 
l’aventure, après plusieurs mois 

de préparation. Pour Leon et 
Erich, s’installer à Saint-Jean était 
une évidence. Leur ville de cœur 
possède une grande communauté 
de joueurs et joueuses et accueille 
de plus en plus de magasins aux 
concepts innovants.

Une alternative  
au smartphone

De plus, Leon confie qu’avec son 
frère, ils se sont souvent sentis 
désemparés face à une population 
de plus en plus rivée à ses écrans 
de smartphone, en particulier 
dans les cafés. Offrir un espace où 
les gens pourraient de nouveau 
interagir socialement sans filtres 

virtuels et dans une atmosphère 
détendue, c’est bien plus qu’un 
projet d’entreprise pour eux. 
C’est une conviction qu’ils ont 
transformée en réalité le 18 
décembre 2015 au 204 Water 
Street.

Depuis lors, le Mochanopoly 
n’a pas désempli et les deux 
frères ont eu l’heureuse surprise 
de recevoir gratuitement de 
nombreux jeux de société de la 
part de particuliers, venus étoffer 
leur collection. Parmi les jeux 
présents, on retrouve certains 
classiques comme les échecs, 
le Jenga, le Uno et autres jeux 
en bois mais aussi plus d’une 

centaine de jeux de société 
en tous genres, allant de jeux 
courts (quinze à trente minutes) 
tels que Bang! ou Munchkin 
aux jeux stratégiques plus longs 
(plus d’une heure) comme le 
Trône de Fer ou les Colons de 
Catane. Certains jeux ont leurs 
règles en français. Le prix est de 
2,5 dollars par personne pour 

une heure de location et il est 
possible de consommer café et 
thé accompagnés de savoureuses 
pâtisseries avec des options sans 
gluten et sans produits laitiers. 
L’argent ainsi récolté servira 
à agrandir la collection, pour 
essayer d’atteindre l’objectif de 
250 jeux au courant de l’été 
prochain.

Mochanopoly, 204 Water Street, Saint-Jean
Ouvert du lundi au jeudi de 15h à 23h, vendredi et samedi  

de midi à minuit, et dimanche de midi à 22h. 
Plus d’informations sur les activités organisées :  

www.facebook.com/MochanopolyCafe

Photo : Courtoisie de Mochanopoly
Plusieurs jeux proposés au Mochanopoly ont des règles en français.

Sur la toile,  
en français

 Quand ils vivent en contexte minoritaire, 
les francophones ont tendance à lire et 
à regarder la télévision en anglais, révèle 
une étude publiée en décembre 2015 

(voir notre édition du 11 janvier 2016). À 
chaque édition, Le Gaboteur vous propose 
des séries et documentaires en français à 

regarder gratuitement sur internet. 
 

Johanna Venturini, Saint-Jean

« Nous sommes en 40 000 avant 
JC… La planète semble obéir 
aux lois de la sélection naturelle. 
Toute ? Non : une vallée résiste 
encore et toujours à l’évolution ! »

Dans Silex and the city, 
on mange ses burgers chez 
Cueilleur King ou Macaque 
Donald. On peut lire Vanity 
Mammifère, passer son temps 

sur Flèche-book et même 
louer sa grotte sur Pierre 
BnB ! Cela vous rappelle 
quelque chose ? Et pour 
cause ! Avec cette cap- 
sule humoristique de 3 
minutes, le paléolithique 
n’a jamais autant ress- 
emblé à notre monde 
contemporain, et en bien 
plus drôle.  

Série d’animation la plus regardée 
en France, et adaptée de la bande-
dessinée éponyme vendue à plus de 
450 000 exemplaires, son créateur, 
Jul, offre un regard décapant sur 
notre société actuelle en abordant 
des thèmes extrêmement variés et 
d’actualité, comme par exemple 
la religion, le mariage, le Proche-
Orient ou les régimes, transposés 
dans le quotidien de la famille 
Dotcom. « Une espèce de miroir 
pour toute notre époque, une 
espèce de saga préhistorique qui 
traitera aussi bien des sujets futiles 
que des sujets vraiment graves  », 
selon l’auteur.

Onze épisodes sur les poils, 
c’est sûrement déconcertant 
au premier abord, et pourtant 
il y a beaucoup à dire sur ce 
sujet devenu subversif, comme 
l’ont constaté Emmanuelle 
Julien, Olivier Dubois et Adrien 
Pavillard, co-réalisateurs du 
documentaire. « Aujourd’hui, la 
plupart des femmes s’épilent, ça 
représente beaucoup d’argent, 
de temps et aussi de la douleur 
donc on s’est interrogé sur ce 
qu’il y avait derrière ce rituel. » 
Même situation désormais pour 
les hommes, également touchés 
par cette question de l’épilation 
mais aussi avec le retour à la 
mode de la barbe. Reste que ces 

derniers ont toujours le choix, 
mais qu’en est-il des femmes ? 
«  Si les femmes font toutes le 
même choix, celui de s’épiler, 
s’agit-il encore d’un choix?  », 
s’interroge la journaliste et co-
réalisatrice. 

D’où vient alors cette volonté 
d’éradiquer absolument le poil ? 
Pourquoi le poil est-il si mal- 
aimé ? Que représente t-il dans 
notre société ? C’est l’idée 
de départ du documentaire 
Poilorama, un ensemble de 
11 vidéos de 5 minutes sur 
l’histoire du poil en Occident. 
Terriblement instructif sur nos 
comportements, avec un sens 

de l’humour désopilant et un 
montage décalé qui mêle les 
témoignages de psychanalystes, 
anthropologues et artistes avec 
des images de la culture pop, 
ce docu nous permet d’aller au-
delà des préjugés.

« Publicité, mode, presse, porno 
et industriels mènent l’offensive 
avec nos corps comme champ de 
bataille », souligne Arte Creative, 
révélant ainsi la standardisation 
qui nous contamine, bien malgré 
nous... Intéressante, drôle et 
étonnante, cette enquête explore, 
à rebrousse-poil, les coulisses de 
la fabrication d’une norme : les 
peaux lisses.

Pour fêter son 23e anniversaire, 
Jo invite sa copine Elise, son 
meilleur ami Patrick et son 
frère Antoine à camper le temps 
d’une nuit sur l’île aux Basques, 
une île inhabitée et perdue au 
milieu du fleuve Saint-Laurent. 
Après une soirée bien arrosée, 
blessé dans son égo suite à une 
dispute avec son ami, Jo lance 
les clefs du bateau dans le fleuve. 
Dès le lendemain matin, après 

avoir épuisé toutes leurs réserves 
de nourriture, ils se rendent à 
l’évidence : ils sont bel et bien 
bloqués sur cette île déserte, sans 
aucune solution pour revenir à la 
civilisation. Commence alors un 
huis-clos où montent peu à peu 
les tensions et les angoisses…

Une intrigue prenante et une 
esthétique soignée, cette websérie 
saura vous tenir en haleine !

Drame, Canada, 2014, 5 x 8 minutes
Disponible sur TV5 : http://tv5.ca/les-berges et  

Dailymotion : http://www.dailymotion.com/video/x2kn88h

Photo : http://www.filmspourenfants.net/

Dès 13 ans et public adulte
Humour, France, 2012 à aujourd’hui, 135 x 3 minutes (4 saisons)

Disponible sur Arte Creative : http://creative.arte.tv/fr/series/silex-and-city
et Dailymotion : http://www.dailymotion.com/silexandthecity

Documentaire, France, 2015, 11 x 5 minutes
Disponible sur Arte Creative : http://creative.arte.tv/fr/poilorama

Photo : tv5.ca

POILORAMA, QUAND LE POIL TENTE DE SAUVER SA PEAU

SILEX AND THE CITY

LES BERGES
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Noémie Albert, 
Saint-Jean 

De plus en plus de gens 
s’intéressent au véganisme à Terre-
Neuve-et-Labrador, aussi bien 
qu’ailleurs dans le monde. Peut-
être collectez-vous les étampes 
de Jamie Oliver à l’épicerie pour 
vous procurer des couteaux  ? Eh 
bien, Jamie Oliver a une section 
végétalienne complète sur son 
site web. Plus près de nous, on 
voit des groupes Facebook fleurir, 
dont le groupe NLVegan (groupe 
en anglais, mais dont certains 
membres parlent français), qui 
accepte de nouveaux membres 
chaque semaine et qui organise 
de plus en plus de soirées. Les 
rumeurs courent d’ailleurs que 
Saint-Jean-de-Terre-Neuve aura 
bientôt son premier Vegfest 
en 2016, un festival pour faire 
découvrir le mode de vie végane 
d’une manière festive. Toronto, 
Vancouver et Montréal ont déjà 
leur festival depuis quelques 
années, alors que Saint-Jean est 
un peu derrière. Cependant, une 
belle communauté végane s’y 
forme tranquillement. 

Le véganisme est un mode 
de vie qui tend vers la fin de 
l’exploitation des animaux. En 
effet, les études s’entendent : les 
animaux sont sentients, c’est-à-
dire qu’ils ressentent la douleur 
aussi bien que le plaisir et toute 
une gamme d’émotions. Et 
malheureusement, surtout dans 

les conditions d’élevage actuelles, 
il y a beaucoup de souffrance 
autant pour la vache, la poule que 
le cochon. Les personnes véganes 
décident donc de ne plus acheter 
de produits qui sont directement 
reliés à la souffrance animale, que 
ce soit pour leur alimentation, 
leurs vêtements, leurs produits 
cosmétiques et ménagers, 
leurs meubles ou encore leurs 
loisirs. Par exemple, ils éviteront 
d’acheter des vêtements  faits de 
cuir ou de fourrure, ou encore 
des produits cosmétiques testés 
sur les animaux. Ils décideront 
de ne pas visiter de zoo ou de ne 
pas assister aux rodéos. La facette 
la plus connue du véganisme est 
le végétalisme, le fait de ne pas 
manger d’animaux (poule, bœuf, 
poisson, etc.) ou de produits 
animaux (œufs, produits laitiers, 
etc). Certaines personnes sont 
végétaliennes pour des raisons 
de santé, ou encore pour aider la 
préservation de l’environnement. 
Les végétaliens ne sont pas tous 
véganes, mais tous les véganes 
sont végétaliens! Qu’en est-il 
à Terre-Neuve-et-Labrador, et 
où les véganes trouvent-ils leur 
nourriture ?

Dans les centres urbains

Il est plus facile d’être végane dans 
les centres urbains, tels que Saint-
Jean et Corner Brook, car il y a 
plus de variétés dans les épiceries. 
En outre, la nouvelle génération, 
qui est plus apte à opter pour 
un tel changement dans sa vie, 

réside plutôt dans les villes, qui 
permettent une plus grande 
solidarité entre les véganes. Cela 
n’empêche bien sûr pas les gens 
de tous âges et de partout à Terre-
Neuve-et-Labrador de s’initier 
à l’alimentation végétalienne, 
surtout si on est entouré de gens 
qui acceptent cette transition.

Contrairement à la croyance 
populaire, il est intéressant 
de noter qu’une alimentation 
végétalienne coûte sensiblement 
le même prix qu’une 
alimentation omnivore, voire 
même moins chère, même à 
Terre-Neuve-et-Labrador. Aussi, 
certaines personnes confondent 
les produits biologiques avec les 
produits végétaliens  ; il est vrai 
qu’à l’épicerie, plusieurs produits 
végétaliens se retrouvent près des 
allées biologiques. 

Alors, comment et où acheter 
végane à Terre-Neuve-et-
Labrador  ? Voici une liste de 
produits végétaux retrouvés en 
magasin dans certaines villes, 
ainsi qu’une liste des restaurants 
où l’on sert une option 
végétalienne :

Labrador City

Le restaurant Sushi Lab offre 
trois plats végétaliens : les 
rouleaux végétariens, le plat 
de tofu épicé coréen, ainsi que 
les sushis à l’avocat. Au IGA, 
on peut facilement trouver du 
tofu,   toutes les légumineuses 
(lentilles, pois chiches, haricots), 
des hot-dogs et burgers de soya. 
On retrouve les laits végétaux 
suivants  : lait d'amande, de 
soya et de coco. Il y a aussi des 
graines de chia et de chanvre, 
des aliments avec beaucoup de 
nutriments.

Happy Valley-Goose Bay

Canex Metro et North Mart 
ont une section bio et une 

section de produits spécialisés. 
On y retrouve du tofu, toutes 
les légumineuses (lentilles, pois 
chiches, haricots), du lait végétal 
(soya, amande et coco), ainsi 
que du quinoa, qui remplace 
très bien le riz de temps en 
temps (car il est plus cher!) et 
qui est davantage nutritif.

Corner Brook et  
Stephenville

On trouve à Dominion une 
grande variété de viandes 
végétales de la marque Yves 
(viande hachée, peppéroni, 
hamburger, etc.) et au moins 
sept types de tofu différents, 
dont le tofu-dessert à la 
mangue, pas trop sucré et 
délicieux. On retrouve aussi 
le fromage végétal de marque 
Daiya (en copeaux). Il fond 
très bien sur les pizzas, nachos, 
lasagnes, etc. Finalement, on 
retrouve une grande variété 
de lait végétal aux amandes, 
soya et lait de coco (non sucré, 
au chocolat ou naturel). La 
section bio est bien garnie. À 
mentionner  : la présence de 
graines de chia et de graines de 
chanvre, à mettre en smoothie, 
sur les tartines ou en salade, 
par exemple.

À Corner Brook, le magasin 
Healthy Vibe offre, entre autres, 
des graines à faire germer chez soi.

Rocky Harbour

Le restaurant Java Jack's propose 
un pot-au-feu végane (ouvert en 
saison touristique seulement).

Saint-Jean

Il est facile de trouver une grande 
gamme de produits végétaliens 
à Saint-Jean dans les épiceries 
grandes surfaces tels que 
viandes végétales, laits végétaux, 
produits dérivés (crème-glacée, 
fromage et yogourt). Les 

marques les plus connues sont 
Yves et Gardein pour la viande 
végétale, Daiya pour le fromage 
végétal, Earth Balance pour le 
beurre et la mayonnaise, Yoso et 
So Delicious pour le yogourt et 
la crème-glacée. 

Au magasin Food for Thought, 
on retrouve du soya déshydraté 
(TVP) qui, une fois immergé 
dans l’eau, prend une texture 
de viande haché que l’on 
peut intégrer aux sauces, pâté 
chinois, etc. Ce produit est 
particulièrement intéressant 
car il coûte environ trois fois 
moins cher que la viande 
hachée.

Il existe une vingtaine de 
restaurants où il est facile 
de manger un repas copieux 
et végétalien à Saint-Jean, 
plus particulièrement les 
restaurants qui offrent une 
cuisine du monde tel que des 
repas indiens, japonais, ou 
encore du Moyen-Orient. 
Un seul restaurant est 100% 
végétalien : le Peaceful Loft. Ce 
restaurant est particulier car il 
offre des repas asiatiques à la 
viande végétale faite de soya qui 
imite incroyablement la vraie 
texture (du canard végétal, 
par exemple). Le Happy 
Hummus Hut et The Sprout 
offrent une grande variété de 
repas végétaliens, le premier 
étant style cantine (chili, 
wraps, humus), et le deuxième 
style familial avec une belle 
ambiance décontractée. Il est 
intéressant de noter qu’environ 
cinq pizzerias offrent le fromage 
végétal comme alternative 
au fromage bovin (ce qui 
est intéressant pour les gens 
intolérants au lactose), telle que 
la pizzeria Gourmet Pi.

PAROLES de VÉGÉTALIENS
Charlotte Carey, 

The Goulds 

 « Je suis devenue végétarienne 
il y a environ 10 ans, 
principalement parce que je 
ne voulais pas participer à la 
souffrance et à la mort des 
animaux. J'ai trouvé cela très 
difficile au début. Je ne savais pas 
quoi manger et encore moins 
quoi cuisiner. Heureusement, 
des compagnies ont mis sur 
le marché des produits à base 
de protéines végétales qui 
imitent la viande, ce qui facilite 
beaucoup le régime végétarien. 
Je suis végane depuis un an. Je 
cuisine maintenant très bien 

et j'adore manger des mets 
différents. J'appartiens à un 
groupe végane et j'ai rencontré 
plein de nouveaux amis. Je suis 
heureuse de savoir que mon style 
de vie contribue à diminuer la 
cruauté envers les animaux et la 
destruction de l'environnement 
tout en améliorant ma santé. » 
(traduction : NA)

Jackson Keir McLean et 
Skye Tostowaryk, 

Saint-Jean
«  Terre-Neuve est une île qui 
possède deux industries dont 
elle est très fière et dont les 
revenus proviennent de la 

chasse aux animaux : la pêche 
et la chasse aux phoques. 
Même si les revenus engendrés 
par ces industries tendent à être 
inférieurs à ceux de l'industrie 
pétrolière, les Terre-neuviens 
considèrent l'exploitation de 
ces ressources comme faisant 
partie intrinsèque de leur 
patrimoine et ils y tiennent. Il 
est donc plus difficile de parler 
de véganisme dans un milieu 
qui défend ardemment ses 
acquis axés sur le carnisme. La 
communauté végane est très 
petite ici comparativement aux 
autres capitales du Canada. 
C’est pourquoi nous avons 
créé un groupe Facebook 

Photo : Noémie Albert
Coup d’œil dans un frigo végétalien.

Remerciements  à Sophie 
Côté, Émilie L. Angers, Julie 
Blanchette, Suki Negusse et 
Rona Brooke.

ÊTRE VÉGANE À 
TERRE-NEUVE-ET-LABRADOR

Terre-Neuve-et-Labrador compte une population végane, qui ne consomme 
aucun produit d’origine animale. Comment s’en sort-elle, au paradis de la pêche 

et de la chasse et alors que les légumes sont rares huit mois par année ? 
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 Month - Mois 
Type of Produce - 

Produits J F M A M J J A S O N D 

Anise - Anis             

Apples - Pommes             

Artichokes - Artichauts             

Asparagus - Asperges             

Bakeapple (Cloudberry) – 
Plaquebière (Chicoutai) 

            

Basil - Basilic             

Bay – Laurier             

Beans (green) -  Feuilles 
de haricots  

            

Beans- shell – Haricots             

Beets (incl. greens) – 
Betteraves (feuillage incl.) 

            

Blackberry – Mûres             

Blueberries – Bleuets             

Borage - Bourrache             

Broccoli – Brocoli             

Brussel Sprouts – Choux 
de Bruxelles 

            

Cabbage – Chou             

Legend - Légende 
 
 Harvest Season – Période de récolte 

 
 

Cold Storage (E.g. Root cellars) – 
Entreposage au frais (exemple, caveau 
à legumes) 

 Preserved (Canned, Dried, Frozen, 
Fermented, etc.) – Conservation (en 
boîte, séchés, congelés, fermentés, 
etc.) 

 
 Non disponible – Culture en serre  

NL Local Food Seasonality Chart – Produits 
alimentaires de TNL, selon les saisons   
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Cold Storage (E.g. Root cellars) 

 Preserved (Canned, Dried, Frozen, 
Fermented, etc.)  

 
 

Unavailable, try indoor gardening instead. 

 Garden Crops in NL 

* This is only a general guide. Please keep 
in mind variations across the province and 
talk to local gardeners for growing and 
harvesting tips unique to your area. This list 
also includes some commonly harvested 
wild plants such as berries and mushrooms 
that could also be cultivated. 

	
  

* This is only a general guide. Please 
keep in mind variations across the 
province and talk to local gardeners for 
growing and harvesting tips unique to 
your area. This list also includes some 
commonly harvested wild plants such 
as berries and mushrooms that could 
also be cultivated. 

	
  

* Please keep in mind variations across the 
province and talk to local gardeners for 
growing and harvesting tips unique to your 
area.  

* Les périodes de semence et de récolte 
ainsi que les produits cultivables peuvent 
varier selon les régions de la province. 
Informez-vous auprès de jardiniers locaux 
pour en savoir plus sur les conditions de 
culture locales.    
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Des motivations environnementales
De prime abord, il peut sembler difficile de voir 
le lien entre le végétalisme et l’environnement. 
Pourtant, le lien entre l’élevage animal et les 
émissions à effets de serre et la consommation 
d’eau est avéré. Selon une vaste étude dirigée 
par l’Organisation des Nations unies pour 
l’alimentation et l’agriculture (FAO), 14,5% 
des émissions de gaz à effets de serre sont 
produites par l’élevage ; davantage que celles 
produites par les transports.  

Divers organismes nous incitent à couper 
l’eau du robinet en nous brossant les dents, 
ou à diminuer de cinq minutes notre douche 
pour limiter la consommation d’eau. Il 
serait beaucoup plus efficace de diminuer la 
consommation de viande, car produire un 
seul steak coûte 4650 litres d’eau en élevage, 
selon Waterfootprint, un projet initié par 
l’UNESCO-HIE.

Produits alimentaires de TNL,  
selon les saisons  

POUR ALLER PLUS LOIN
Un article?  «Pourquoi je suis végane » sur le blogue Penser avant 
d’ouvrir la bouche

Une idée?  Un repas végétalien par semaine

Un choix de recettes en ligne?  Le blogue Vert et fruité

Un film?  La face cachée de la viande, disponible gratuitement  
sur Youtube

Un livre?  Je mange avec ma tête : les conséquences de nos choix 
alimentaires. Livraison gratuite partout au Canada sur le site web de la 
maison d’édition Stanké.

Un  logo?  Le lapin. Il signifie que le produit n’est pas testé sur les 
animaux.

Une page Facebook?  NL Vegans (en anglais) ou Association 
végétarienne de Montréal

Photo: Courtoisie de Diane Leclerc
S’essayer au végétalisme de temps en temps permet de varier ses menus.
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Cauliflower – Chou-fleur             

Carrots – Carottes             

Celery – Céleri             

Chamomile – Camonille             

Cherries- Sour – Cerises 
sauvages 

            

Chervil – Cerfeuil             

Chard – Bette             

Chives - Ciboulette             

Collard Greens – Feuilles 
de chou vert 

            

Coriander (Cilantro) – 
Coriandre 

            

Corn – Maïs             

Cranberries – 
Canneberges 

            

Crowberry - Camarine             

Cucumber - Concombre             

Currants - Groseilles             

Dandelion Greens – 
Pissenlit 

            

Dill – Aneth             

Endive - Endives             

Garlic (incl. scapes) – Ail 
(fleurs incl.) 

            

Gooseberries – Groseilles 
à maquereau 

            

Green Onion - Échalottes             

Honey - Miel             

Jerusalem Artichoke – 
Topinambour 

            

Kale – Chou frisé             

Kohlrabi – Chou-rave             

Lavender - Lavande             

Leeks - Poireaux             

Lettuce – Laitue              

Mints - Menthe             

	
  

Nasturtiums - Capucines             

Nettles - Orties             

Onions - Onions             

Oregano - Origan             

Parsley – Persil             

Parsnips - Panais             

Partridgeberries – 
Lingones 

            

Peas – Pois             

Peppers - Poivrons             

Plums – Prunes             

Potatoes – Pommes de 
terre 

            

Radish/ Daikon - Radis             

Raspberries – Framboises             

Rhubarb - Rhubarbe             

Rose hips - Églantier             

Rosemary - Romarin             

Rutabagas - Rutabaga             

Sage – Sauge             

Salad Greens - Salade             

Saskatoon Berries – Poires 
sauvages 

            

Savoury - Sariette             

Sorrel – Oseille             

Spinach - Épinard             

Strawberries - Fraises             

Tarragon - Estragon             

Thyme – Thym             

Tomatoes - Tomates             

Turnips - Navets             

Wild Mushrooms – 
Champignons sauvages 

            

Winter Squash - Courge             

Yarrow (tea) – Millefeuille 
(thé) 

            

	
  

Zucchini- Flowers – Fleurs 
de courgettes 

            

Zucchini - Courgettes             
	
  

‘NL Vegans’ qui nous permet 
de discuter ouvertement et 
respectueusement, et aussi de 
partager d'excellentes recettes 
! » (traduction : NA)

Fabien Despeyroux, 
Saint-Jean

«  Comme de nombreuses 
personnes, j’aime me dépenser 
en faisant du sport. Au début, 
je me questionnais : ‘Est-ce que 
j’allais avoir assez de protéines, 
de minéraux?’. Je ne prends 
aucun supplément et j’ai réussi 
à avoir un bon régime équilibré.  
J’ai toujours été sportif, et je 
trouve qu’être végétarien ou 

végétalien est un bon moyen de 
s’intéresser à la nutrition et de 
mieux comprendre son corps, 
ce qui va dans le sens d’une 
démarche sportive complète. 
En me renseignant, je me suis 
rendu compte que des athlètes 
de haut niveau tels que Brendan 
Brasier (multiples fois champion 
Ironman) sont véganes. »

Krissy Slaney, 
Marystown

«  J’étais déjà végétarienne 
depuis quelques années quand 
je suis partie en France pour 
étudier à l’Université de Nice. 
À Nice, j’ai habité face à une 

boucherie. Chaque jour je 
voyais les carcasses d’animaux, 
et cela me rendait malade. J’ai 
décidé que je ne voulais plus 
continuer de contribuer aux 
souffrances des animaux, donc 
j’ai décidé de devenir végane. 
C’était difficile d’arrêter de 
manger du fromage, surtout en 
France, mais quand je pensais 
aux animaux, je me sentais 
mieux avec ma décision. Ma 
famille est incroyable avec 
mon régime ! Tous mes parents 
voient que je suis en bonne 
forme depuis ce moment-là. 
J’ai beaucoup plus d’énergie, 
et je suis (presque) toujours de 
bonne humeur. »

Il est possible de cultiver et récolter une très 
grande variétés de produits alimentaires dans 
la province, comme en témoigne cette charte  
créée par l'organisme Food First NL (autrefois 
le Food Security Network) et traduite par  
Le Gaboteur.
À noter que les périodes de récolte ainsi que 
les produits cultivables peuvent varier selon 
les régions de la province.
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Pâté chinois
Le plat

Hummus (trempette de pois chiches)
L’apéro

Crème glacée maison à la banane
Le dessert

Recette tirée du blogue Vert et fruité. La recette originale est faite avec 
du tempeh, mais puisque ce produit est parfois difficile à trouver, voici une  
excellente version modifiée avec du tofu.  
Préparation : 20 minutes, cuisson : 25 minutes

Ingrédients
Pour environ 6 portions :
•	 5-6 pommes de terre  
	 blanches de taille moyenne
•	 1 paquet de tofu
•	 1 oignon, coupé
•	 1 1/2 tasse (375 ml) de maïs en grains
•	 1/3 tasse (85 ml) de lait végétal (lait de soya, aux amandes, au riz, etc). 
•	 1 c. à table (15 ml) de margarine végétale
•	 1 c. à table (15 ml) de sauce tamari
•	 Fumée liquide (facultatif) (Il ne faut pas en mettre beaucoup, sinon la  
	 maison sent le feu de camp pendant longtemps, croyez-moi!)
•	 Ail, au goût
•	 Sel et poivre, au goût

Préparation

Peler et couper les pommes de terre, puis les faire cuire dans un grand  
chaudron d’eau pour environ 20 minutes. 

Pendant ce temps, râper le tofu. Dans un poêlon enduit d’un peu d’huile, faire 
chauffer l’oignon avec un peu d’ail (environ 2 minutes), et ajouter le tofu. Dans un bol, mélanger la 
sauce tamari avec une mini goutte de fumée liquide et un peu d’eau, et verser sur le tofu. Laisser 
cuire environ 7 minutes, jusqu’à 
ce que le tofu soit bien grillé.

Égoutter les pommes de terre, 
puis les remettre dans le 
chaudron. Les piler, en ajoutant 
le lait végétal et la margarine 
végétale. Saler et poivrer.

Assembler le pâté chinois dans 
un plat allant au four, en plaçant 
d’abord la préparation de tofu 
au fond, le maïs en grains et, 
finalement, l’étage de pommes 
de terre. Faire cuire à 350°F 
pendant environ 25 minutes. 
Servir avec du ketchup (facultatif).

Ingrédients
•	 1 boîte de 540 ml (19 oz) de pois  
	 chiches, rincés et égouttés
•	 125 ml (1/2 tasse) d'eau
•	 2 gousses d'ail, écrasées
•	 125 ml (1/2 tasse) de tahini
•	 2 cuillères à table de jus de citron
•	 Sel et poivre au goût
•	 Cumin (facultatif) 

Préparation
Passer au mélangeur à main ou au robot tous 
les ingrédients, jusqu’à obtenir une pâte. 
 
Astuce

Si vous n’avez pas de tahini, remplacez ¼ de 
tasse d’eau par ¼ de tasse d’huile d’olive.

Recette du blogue Vert et fruité. 
Une bonne crème-glacée après un 
entraînement ou après être allé jouer 
dehors et avoir eu si chaud, même l’hiver! 
Préparation : 5 minutes, temps 
d’attente : au moins 5 heures. 

Ingrédients
•	 4 bananes mûres, pelées et coupées 
en rondelles
•	 1/3 tasse (85 ml) de lait végétal
•	 1/2 c. à thé (3 ml) d’extrait de vanille
•	 Une pincée de cannelle moulue

Préparation

Placer les rondelles de bananes dans un plat de plastique et laisser au 
congélateur au moins 5 heures ou toute une nuit. Passer au mélangeur les 
bananes congelées et les autres ingrédients, jusqu’à ce que la texture soit lisse. 
Remettre la crème glacée au congélateur jusqu’au moment de servir. Déguster 
rapidement…car ça fond vite!

Astuce

Cette crème glacée est une recette de base, il est possible 
de l’agrémenter avec tout ce que nous aimons! Voici 
quelques idées :
2 c. à thé (10 ml) de cacao
1 c. à thé (5 ml) de beurre d’arachides ou autre beurre  
de noix
1 c. à thé (5 ml) de thé matcha
Un avocat
De la menthe 
Du zeste de citron
Des petits fruits

Trois recettes végétaliennes
Je m’appelle Noémie Albert. Je suis arrivée à Saint-Jean en 2015, pour travailler comme monitrice de langue pendant l’année 

scolaire 2015-2016. Je suis végétarienne depuis 6 ans et j’ai fait la transition vers le véganisme il y a 4 ans. J’aimerais vous montrer 
par ces trois recettes qu’il est simple et rapide de manger végétalien, et qu’il est possible de manger végétalien sans sortir de sa 
zone de confort. Bien sûr, il est amusant d’explorer plein de nouvelles saveurs, mais il est fascinant de voir que plusieurs recettes 

peuvent facilement devenir végétaliennes en remplaçant quelques ingrédients. 

J’ai choisi deux recettes du blogue Vert et fruité, un blogue de cuisine végétalienne que je consulte beaucoup : http://vertetfruite.com. Bon appétit!

Vert et fruité

Vert et fruité

 

AVIS PUBLIC
Lancement de la phase de cession –  

Programme de transfert des installations portuaires 
 
Depuis le 6 janvier 2016, Transports Canada offre aux fins de cession ses 
installations portuaires restantes dans le cadre du Programme de transfert 
des installations portuaires du gouvernement du Canada.
Pour faire l’acquisition d’une installation portuaire, toute personne ou tout 
organisme doit :

• consulter le site Web de Transports Canada au 
www.tc.gc.ca/programme-transfert-installations-portuaires 
afin d’obtenir la liste des installations portuaires 
qui sont disponibles dans le cadre du Programme;

• communiquer avec le bureau régional au 902-426-9357 
ou envoyer un courriel à l’adresse  
TC.PATPAtlanticOffice-BureauAtlantiquePTIP.TC@tc.gc.ca  
afin de savoir si une installation portuaire qui l’intéresse 
est disponible.
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Le Réseau santé en français prépare un plan d’action provincial 
La Fédération des francophones 
de Terre-Neuve et du Labrador.
(FFTNL), en collaboration avec 
l’Association communautaire 
francophone de Saint-Jean 
(ACFSJ), conviait, le 11 janvier 
dernier, la communauté de 
Saint-Jean à s’exprimer autour 
du thème « La santé, c’est aussi 
une question de langue!  ». 
Les idées recueillies viendront 

compléter le sondage mis en 
ligne plus tôt cette année. 
Ensemble, ils aideront le Réseau 
santé en français à élaborer son 
plan d’action provincial. 

Une dizaine de personnes 
se sont présentées au forum 
consultatif. Elles ont exprimé 
plusieurs souhaits dont 
plusieurs sont similaires à 

ceux exprimés par Danielle de 
Moissac. 

À court terme, les participants 
ont d’abord mentionné 
l’importance de mettre à jour le 
répertoire des professionnels de 
santé bilingues. En deuxième 
lieu, les gens ont suggéré 
l’identification de cliniques déjà 
existantes avec du personnel 

francophone, puis en troisième 
lieu, ils souhaiteraient la création 
d’un service d’accompagnement. 

À long terme, les participants 
ont suggéré qu’en milieu 
hospitalier les formulaires 
d’admission incluent une 
question concernant la langue, 
et que le personnel de santé 
bilingue soit identifié à l’aide 
d’un macaron. 

Les participants ont ensuite 
mentionné l’importance de 
cliniques interdisciplinaires 

avec du personnel francophone 
incluant un médecin, une 
infirmière, un psychologue et 
une diététiste. Ils souhaitent 
aussi que ces cliniques offrent 
un service d’accompagnement. 

En troisième lieu, les participants 
ont insisté sur l’importance 
d’identifier et de renforcer 
le recrutement de personnel 
bilingue et de continuer les 
formations en français offertes 
par le Bureau de services en 
français aux professionnels de la 
santé. (KB)

La santé des francophones, une priorité!
L’accès à des services de santé en français est tout un défi pour les communautés francophones vivant en situation minoritaire 

partout au pays, et tout particulièrement à Terre-Neuve-et-Labrador. Entretien avec la chercheure Danielle de Moissac, spécialiste en 
matière de santé et d’accès aux services de santé en français par les minorités francophones, et retour sur le forum communautaire 

tenu le 11 janvier dernier au Centre scolaire et communautaire des Grands-Vents. 

Karine Bernard, 
Saint-Jean

Les francophones vivant en 
situation minoritaire sont-ils 
en aussi bonne santé que leurs 
concitoyens anglophones? Ont-
ils accès à des services de santé 
dans leur langue?

À l’échelle canadienne, les 
données disponibles portent 
à croire que les francophones 
vivant en situation minoritaire 
sont en moins bonne santé que 
leurs concitoyens anglophones. 
On sait qu’ils sont généralement 
plus nombreux à être touchés 
par le stress et les maladies 
chroniques, qu’ils sont aussi 
plus nombreux à fumer et qu’ils 
consomment davantage d’alcool 
et de médicaments.

Plusieurs facteurs jouant en 
leur défaveur sont pointés du 
doigt. Les francophones sont 
généralement plus âgés, moins 
scolarisés, moins bien rémunérés, 
moins nombreux sur le marché 
du travail et vivent davantage 
en milieu rural. Autre fait 
marquant, l’accès aux services 
de santé et aux professionnels 
de santé en français! Il fait 
cruellement défaut! 

À Terre-Neuve-et-Labrador, plus 
du trois-quarts des francophones 
estiment qu’il serait difficile de 
trouver des services de santé 
en français et plus de 90% 
utilisent l’anglais pendant leurs 
consultations de santé. C’est 
également ici qu’on retrouve 
la plus faible proportion de 
professionnels de la santé 

pouvant s’exprimer en français. 
D’ailleurs, il faut souligner que 
jusqu’au mois de novembre 
dernier, il n’existait aucune 
politique de services en français à 
Terre-Neuve-et-Labrador! 

Entretien avec  
Danielle de Moissac 

Dynamique et passionnée, 
Danielle de Moissac nous a 
accordé une entrevue lors de 
son passage à Saint-Jean en 
novembre dernier. Madame 
de Moissac est chercheure à 
l’Université de Saint-Boniface 
à Winnipeg, où elle s’est 
récemment jointe à un réseau 
de chercheurs pancanadiens qui 
cherchent à mieux comprendre 
la réalité des francophones 
vivant en situation minoritaire 
en matière de santé. 

Elle vient tout juste de publier 
un article sur l’expérience des 
Franco-Manitobains quant à 
leur accès aux services sociaux et 
de santé en français Son résumé 
est disponible en ligne à l'adresse 
www.erudit.org : tapez Danielle 
de Moisac dans le moteur de 
recherche.Comme chaque 
province a des particularités qui 
lui sont propres, le projet sur 
lequel elle s’affaire présentement 
vise à examiner cette même 
question, mais étendue à 
Terre-Neuve-et-Labrador, à 
deux régions en Ontario, à la 
Saskatchewan, l’Alberta et le 
Yukon. 

« On souhaite prendre le pouls 
de la communauté francophone, 
là où il y a une faible densité de 

francophones et où peu d’études 
ont été faites », explique madame 
de Moissac. Il va sans dire que 
la situation à Terre-Neuve-et-
Labrador est d’un intérêt tout 
particulier. Les études sont pour 
ainsi dire inexistantes! «  On a 
une obligation de connaître 
notre communauté et ses 
besoins! », ajoute-t-elle. 

Son enquête auprès des 
francophones vivant en 
situation minoritaire aborde 
plusieurs questions  : Quelle est 
la perception des francophones 
quant à leur accès aux services 
sociaux et de santé en français? 
Sont-ils informés des services 
déjà existants? Pour eux, 
est-il important de recevoir 
des services en français? 
Considèrent-ils que leur 
système de santé est conscient 
de leurs besoins en tant que 
francophones? Y répond-il bien? 

Défis et stratégies

Madame de Moissac explique 
qu’un des grands défis à relever 
est l’offre active de services 
de santé en français. «  Il y a 
une pénurie de professionnels 
de santé bilingues, explique-
t-elle. On ne sait pas si les  
professionnels bilingues sont 
absents du réseau de la santé ou si 
c’est dû au fait qu’ils n’expriment 
pas le fait qu’ils parlent français. » 

Questionnée sur les pistes de 
solutions, madame de Moissac 
en énumère plusieurs. Elle 
explique qu’au Manitoba il y 
a des établissements qui sont 
bilingues. «  Mais même là 

où il y a des établissements 
affichés bilingues, il faut que 
les gens demandent les services 
en français!  », souligne-t-
elle. Elle ajoute que d’autres 
établissements de santé, 
comme l’hôpital général 
Saint-Boniface, ne sont pas 
officiellement bilingues, mais 
que certains postes au sein de 
ces établissements le sont.

«  On doit également penser 
à comment jumeler les 
francophones avec les services 
de santé en français, mentionne-
t-elle. Il faudrait développer 
une stratégie pour retrouver 
les professionnels bilingues. 

Il faudrait aussi développer 
une stratégie de recrutement 
de professionnels de santé qui 
parlent français. Par exemple, par 
des alliances entre le Consortium 
national de formation en santé 
(CNFS) et les universités qui 
offrent des programmes en 
français », ajoute-t-elle. 

Madame de Moissac suggère 
aussi des services de santé 
primaire permettant un accès 
plus direct et formel aux services 
en français. Le centre de santé 
Saint-Boniface en est un bel 
exemple (http://centredesante.
mb.ca/a-propos/).

Photo : Courtoisie de Danielle de Moissac
Danielle de Moissac, professeure et chercheure à l’Université Saint-
Boniface, lors de son passage à Saint-Jean en novembre dernier.

À venir pour le Réseau santé en  
français de Terre-Neuve-et-Labrador :

Les forums communautaires 
ont eu lieu à Labrador City le 
20 janvier. Ils se poursuivront  
sur la péninsule de Port-au-Port 
dans la semaine du 25 janvier.

La nouvelle édition du Passeport 
Santé est sous presse. Ce 
document  est un outil visant 
à faciliter la communication 
entre les francophones et les 
professionnels de la santé 

anglophones. Il présente les 
principaux termes français 
et leur traduction en anglais 
qui sont utilisés durant les 
rencontres médicales.

Deux formations en santé 
mentale sont prévues (cours 
de base pour adultes). Une 
à Labrador City les 23 et 24 
janvier, l’autre à Saint-Jean les 
20 et 21 février.

Photo : Courtoisie d'Adrienne Pratt
Une dizaine de personnes ont participé au forum communautaire tenu le 11 janvier pour définir les objectifs en 
matière de santé en français à Saint-Jean.
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Dans les écoles du 
Conseil scolaire 

francophone 
provincial de Terre-
Neuve-et-Labrador

Stéphanie Bowring
Agente de communication CSFP

Paniers de Printemps : appel aux dons
L’École des Grands-Vents lance un appel à la communauté 
pour organiser son opération Paniers de Printemps. Comme 
pour les Paniers de Noël des années précédentes, les billets 
seront vendus individuellement pour 2$ ou par lot de 3  
pour 5$. 

Cette levée de fonds aidera l’École de St. John’s à assumer 
les coûts tels que l’achat d’équipement et accessoires 
technologiques (tableaux interactifs, projecteurs, hauts 
parleurs, microphones, adaptateurs, etc.). L’argent récolté 
servira aussi pour le parascolaire, les uniformes, les 
inscriptions à des tournois tels que le basketball ou le club 
des échecs, sans oublier le matériel que l’école achète 
également pour des activités spéciales en classe. 

Le transport en autobus est un autre poste de dépense 
assez lourd pour l’École des Grands-Vents. La directrice, 
Dominique Martin, tient à réduire les coûts pour les parents 
sans pour autant limiter l’école dans les activités qu’elle 
peut offrir aux élèves. 

L’établissement est aussi régulièrement approché par des 
compagnies qui font des tournées et qui présentent de bons 
spectacles pour ses élèves. Cela engendre également des 
dépenses. 

Afin remplir ces merveilleux paniers et de permettre à 
l’École des Grands-Vents de pouvoir continuer à proposer 
de nombreuses activités, diverses et variées, avec du 
matériel de qualité, vous pouvez faire don de cartes 
cadeaux, tasses de café, livres, disques compacts (CD), 
films (DVD), certificats cadeaux, petits jouets, etc. Les 
articles promotionnels de bureau sont également acceptés. 

Pour toute question, vous pouvez contacter Caroline à 
ecole-gv@csfptnl.ca ou au (709) 754-800 ext 0.  Vous 
pouvez aussi consulter la page Facebook de l’école www.
facebook.com/ecolegv.

Étude sur le bilinguisme par MUN
Mme Maureen Scheidnes, professeure au Département 
d’études françaises et hispaniques et au Département de 
linguistique à l’Université Memorial  de Terre-Neuve-et-
Labrador, s’est donnée pour mission de mieux comprendre 
le rôle de la quantité d’exposition dans l’acquisition 
bilingue. Il s’agit d’évaluer certaines propriétés du français 
et de l’anglais chez les enfants bilingues en fonction du 
temps passé dans chaque langue.

Elle souhaite notamment aider les parents à savoir à quoi 
s’attendre concernant le développement linguistique  de 
leur(s) enfant(s) pour mieux s’adapter si nécessaire. C’est 
pourquoi elle a décidé de mettre en œuvre une étude auprès 
d’enfants de la 1e à la 3e année (6 à 9 ans).

Deux groupes principaux sont ciblés. Les enfants en école 
d’immersion ainsi que les enfants allant à l’école française 
et/ou ayant au moins un parent francophone. L’exercice 
consistera par exemple à tester avec eux leur capacité à 
répéter des phrases plus ou moins complexes. 

Consciente que les parents sont très occupés, elle propose 
une formule flexible. Les parents désireux de participer à 
cette étude pourront accueillir Mme Scheidnes chez eux, 
ou se rendre à MUN pour faire les tests sur place. Il faut 
compter environ une heure pour l’évaluation qui se fera 
en deux sessions d’environ une demi-heure chacune: une 
en anglais, l’autre en français. Une table, des chaises, une 
prise de courant et un peu de calme sont tout ce qu’il faut 
pour leur bon déroulement.

Si vous avez des enfants entre 6 et 9 ans et que vous 
aimeriez apporter votre contribution à cette étude, voire 
en savoir plus sur le langage de votre enfant, vous pouvez 
contacter Dr. Maureen Scheidnes à mscheidnes@mun.ca 
ou au 864-6206 (bureau).

Photo: NLESD
Fin novembre, huit élèves de l’est de Terre-Neuve qui étudient en immersion ont pu profiter d’un voyage à 
Ottawa. Choisis pour leur bon niveau de français, ces élèves ont participé à l’« Ottawa colleges tour project ». 
Ce tour, organisé par l’English School District de Terre-Neuve-et-Labrador et le National Health Consortium, 
permet aux élèves bilingues de découvrir les options qui s’offrent à eux dans le domaine de la santé.

Mon expérience au Parlement  
jeunesse pancanadien

Trois jeunes francophones de Terre-Neuve-et-Labrador ont participé, à Ottawa, à 
une simulation parlementaire dans la Chambre du Sénat.

Matthew Bendzsa, 
Saint-Jean

 
Chaque deux ans, les jeunes 
francophones de partout 
au Canada se rassemblent 
pour le Parlement jeunesse 
pancanadien (PJP) à Ottawa 
dans la vraie Chambre du 
Sénat. Cette année, le PJP s’est 
déroulé du 6 au 10 janvier, 
avec plus de cent participants 
et trois Terre-Neuviens 
(Simon Boutin, Rebecca Cole 
et Matthew Bendzsa). C’est 
vraiment une expérience 
incroyable pour les jeunes du 
secondaire et de l’université 
qui s’intéressent au débat et à 
la politique.

Le PJP est une simulation 
parlementaire, c’est-à-dire 
qu’il est représentatif du 
vrai Parlement. Les jeunes 
suivent les mêmes règles et 
étapes de procédure qu’au 
vrai Parlement. Cela montre 
aux participants comment 
fonctionne notre système 
parlementaire dans une 
atmosphère authentique, la 
vraie Chambre du Sénat. 

Trois partis fictifs

Mais l’aspect le plus important 
du PJP, c’est le débat. Dans 
la Chambre, les jeunes sont 
séparés au hasard en trois 
différents partis politiques 
fictifs, chacun représentant une 
idéologie différente. Dans ce 
parlement-ci, le parti à gauche 
du spectre politique formait 
un gouvernement minoritaire, 
ce qui est un gouvernement 
formé par le parti qui a le plus 
de députés, mais qui n’a pas 
une majorité de députés dans la 
Chambre. 

Le gouvernement avait proposé 
deux projets de loi à débattre  : 
un projet de loi sur la réforme 
du système d’incarcération des 
mineurs, et un projet sur la 
réforme de l’alimentation, de 
l’environnement et du système de 
santé. Chaque participant avait 
la chance de contribuer au débat 
et de proposer des amendements 
(changements) aux projets de loi. 
À la fin du débat, les participants 
ont voté. Le projet sur la réforme 
du système d’incarcération des 
mineurs a été rejeté, mais le projet 
sur la réforme de l’alimentation, 
de l’environnement et du  

système de santé a été accepté 
après plusieurs amendements 
au projet. Avoir la chance de 
prononcer des discours dans 
le Sénat était vraiment une 
expérience inoubliable.

Par ailleurs, les participants ont 
eu la chance de rencontrer la 
chef du bureau parlementaire 
de Radio-Canada, Emmanuelle 
Latraverse. Les jeunes ont aussi 
parlé avec les représentants du 
programme d’appui aux droits 
linguistiques (PADL), qui ont 
fourni des informations à propos 
de nos droits linguistiques 
constitutionnels. Il y avait aussi 
des opportunités pour les jeunes 
de socialiser lors d’une soirée « 
carottée » - une soirée typiquement 
canadienne-française où on porte 
des chemises carottées - et lors 
d’une soirée banquet.

Le PJP de 2016 était vraiment 
une expérience unique et 
incroyable. Nous nous sommes 
bien amusés et avons beaucoup 
appris sur la politique, le débat 
et la francophonie, en plus de 
nous faire des amis venant de 
partout au Canada. Le prochain 
PJP aura lieu en 2018, et j’ai 
hâte d’y retourner.

Photo : Francojeunes
Les trois participants, Simon Boutin, Rebecca Cole et Matthew Bendzsa entourent leur accompagnant, 
Gaston Létourneau, dans la Chambre du Sénat. 

Découvrir la santé en français
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Apprendre à créer une BD, tout un programme
Derrière le concours BD du Gaboteur se cachent des enseignants et des moniteurs de français. Ils ont travaillé fort 
avec leurs élèves pour réaliser des planches à soumettre au jury. Comment s’y sont-ils pris? Qu’en ont pensé les 

enfants? Créer des BD aide-t-il à apprendre le français? Trois monitrices de langue livrent leur témoignage.

Créer des petits chefs-d’œuvre
Myriam Lauzon Godard, 
monitrice de français à l’école 
secondaire Crescent Collegiate, 
South Dildo.

Trente-deux élèves de onze à 
douze ans répartis en quelques 
équipes de trois. Le meilleur 
en français écrit le texte, le 
deuxième, l’« Artiste », est attitré 
au dessin et le troisième donne 
des idées tout en appuyant le 
dessinateur en cherchant sur son 
téléphone intelligent des images 
à reproduire.

C’est le branlebas de combat du 
concours de BD du Gaboteur. 
Trois périodes sont allouées à 
la création d’une seule page de 
bande dessinée. À voir la tête 
des élèves, ce n’est pas facile 
de trouver les idées et surtout 

de faire concorder le dessin  
aux idées. 

Avec l’enseignante, j’observe et 
tente de les aider pour éviter 
la procrastination, ou pour 
empêcher que leurs histoires 
dérapent sur des idées de bateau 
qui explose, tuant du même 
coup l’ensemble des membres 
de l’équipage.

Les images de certains person- 
nages obligatoires à l’hist- 
oire sont affichées au tableau. 
Pour les reproduire, les élèves 
usent de nouveau leurs téléphones 
intelligents, afin de les prendre en 
photo et d’ainsi les recopier et ce, 
avec une précision de moine.

Le but de la première période 
allouée à cette activité est de 

diviser la page blanche en un 
minimum de six cases. Et là, 
il faut être clair. L’élément 
déclencheur doit, en général, 
se retrouver entre la deuxième 
et la troisième case afin de 
laisser les personnages aboutir 
à un dénouement lors des trois 
autres. Je les vois, les p’tits qui 
s’emballent et qui finissent leurs 
histoires sans que le lecteur ne 
puisse comprendre comment ils 
y ont abouti! C’est pourquoi la 
construction d’un scénario est 
primordiale. 

En somme, les élèves découvrent 
le monde de la création artistique 
par un atelier fort simple où 
l’alliance des idées et du dessin 
donne des petits chefs-d’œuvre 
qu’il serait intéressant de voir 
publiés. 

But, Miss Laurence, je ne sais pas dessiner!
Laurence Berthou-Hébert, 
monitrice de français à Roncalli 
Central High School, Avondale.

Un concours lancé peu avant 
les fêtes par Le Gaboteur m’a 
permis d’explorer avec mes 
étudiants l’art comme outil 
d’apprentissage. Petite histoire 
d’une grande aventure.

L’idée est toute simple. Seuls ou 
en petits groupes, les étudiants 
doivent créer de toutes pièces 
une bande dessinée originale 
d’une à trois pages. Illustrations 
et dialogues, forme et contenu, 
c’est un travail de longue haleine!

D’abord décontenancés  – quand 
demande-t-on aux jeunes de 12-
14 ans de dessiner à l’école?! – les 
jeunes se sont finalement laissés 
prendre au jeu et le résultat fut 
au-delà de toutes attentes. Après 
les «But, Miss Laurence, je ne sais 
pas dessiner!», «Miss Laurence, je 
n’ai pas d’idée!», «Miss Laurence, 

how can I draw a 53 feet tall 
dinosaur?», ils ont réalisé qu’au 
fond, ils étaient complètement 
libres. Libres de s’exprimer, sur le 
sujet qui leur plaisait, en créant 
des personnages à leur image et 
en prenant le temps de peaufiner 
leurs idées.

Après quelques périodes 
consacrées à cette activité, j’ai 
reçu des histoires d’amitiés 
improbables, des plaidoyers pour 
la protection de l’environnement, 
des récits complètement 
disjonctés et d’autres intime- 
ment personnels, bref! J’avais 
entre les mains une diversité 
d’imaginaires débordants qu’à 
mon avis nous prenons trop 
peu souvent le temps de mettre 
en valeur dans le cadre scolaire 
plutôt rigide auquel nous 
soumettons nos enfants. 

En somme, l’activité de création 
de bandes dessinées m’a permis 
d’aborder l’apprentissage de la 

langue française de façon créative 
et ludique, en valorisant par 
ailleurs d’autres étudiants que 
ceux à qui sourit généralement 
notre système d’éducation.

 

Il s’agit d’une activité simple à 
réaliser et demandant peu de 
préparation aux enseignants. 
Et pour les étudiants, quelle 
chance de pouvoir laisser libre 
cours à leur imagination et  
 

d’ainsi sortir du quotidien 
tout en intégrant des notions 
de français!

Répondons par l’art à la 
normativité de l’éducation!

Qui peut m’épeler  
le mot phylactère?

Noémie Albert, monitrice de 
français à l’école des Grands-
Vents, Saint-Jean.

J’ai la chance d’être monitrice 
de langue à l’école des Grands-
Vents. Mon rôle est de rendre 
l’apprentissage du français le plus 
amusant possible.  Quand j’ai vu 
le concours de bande-dessinée du 
journal Le Gaboteur, j’ai sauté sur 
l’occasion.

J’avais envie de partager mon 
amour de la BD avec les élèves 
de l’école des Grands-Vents. Je 
me rappelle les journées d’été 
pluvieuses de mon enfance. 
Ma mamie et moi partions 
bras-dessus bras-dessous vers 
la bibliothèque, un parapluie 
chambranlant à la main. C’est un 
plaisir qui se présentait à moi dès 
que quelques gouttes traversaient 
le ciel. Un choix difficile. Jamais 
plus que cinq documents. Telle 
était la règle de l’abonnement à la 
bibliothèque Lucien-Lalonde de 
Gatineau à l’époque. 

La plupart des enfants aiment 
lire des BD, je me suis donc dit 
qu’ils adoreraient faire leur propre 
BD! Le seul hic : je travaille avec 
des enfants de la maternelle à la 
deuxième année, entre autres, et 
cela me semblait peut-être un peu 
trop difficile pour leur niveau. J’ai 
donc adapté l’activité et, à mon 
humble avis, il est préférable de 
faire une activité exigeante avec de 
beaux défis que de baisser le niveau 
et de limiter les apprentissages. 
Bien sûr, un enfant de cinq 
ans ne va pas m’épeler le mot 
«phylactère». Mais, à ma grande 
surprise, même  les enfants de 
maternelle ont très bien compris 
le sens de «créer une histoire», avec 
des contraintes de personnages et 
d’objets obligatoires. Quand je 
leur ai montré les personnages 
qu’ils devaient utiliser, tels que 
« Jiggy Burger » et « Lutin 
Pizza », leurs rires soudains et si 
naturels m’ont confirmé que tout 
apprentissage est possible avec 
des enfants, tant qu’on y met une 
touche de plaisir.

Photo : Courtoisie de Myriam Lauzon Godard
Madisson Osbourne, Kylie George et Kyla Smith, de Crescent 
Collegiate et auteures de la BD « Les mystères de Terre-Neuve », parue 
dans notre édition du 11 janvier, sont ici entourée par des enseignantes 
de français et Myriam Lauzon Godard, deuxième à partir de la gauche. 

KILEY WALL ET BRIANNA STANLEY
Roncalli Central High, Avondale

 L’Aventure

En plus des gagnants dont les BD ont été diffusées dans notre édition précédente, le 
jury a aussi craqué pour plusieurs autres créations. Vous les découvrirez au fil de nos 

éditions et leurs auteurs recevront aussi des BD en français. 

TOMBÉE POUR LA PROCHAINE ÉTAPE :  LE 1ER MARS. 

	 Le 25 janvier 2016



Le
 Gaboteur

C’est votre journal !

gaboteur.ca 
facebook.com/gaboteur

(709) 753-9585

 Abonnez-vous 
 Exprimez-vous 
 Impliquez-vous

HORIZONTALEMENT

1- Heurter avec violence.
– Rad.

2- De l’Aquitaine. – Rayon.
3- Détruire. – Travaille dur.
4- Poète grec. – Emplois

secondaires.
5- Avalé. – Alcaloïde.
6- Surnom de l’apôtre Judas.
7- Feuilleton télévisé. – Vas

çà et là, à l’aventure.
8- Rendues moins massives.

– Posséda.
9- Jamais. – Agit avec ruse.
10- Personnel. – Corps gras.
11- Grand lac. – Fiancée.
12- Sels de l’acide sélénique.

VERTICALEMENT

1- Embrouillés, compliqués.

2- Qui contient de l’eau.
– Arbre.

3- Mesure de capacité.
– Interjection. – Personnel.

4- Bois de pins. – Homme
politique français,
né en 1847.

5- Excepté. – L’arche de Noé
s’y arrêta.

6- Pipe orientale. – Il se
mange avec du beurre et
du sel.

7- Négation. – Adèle
Bertrand-Ouimet. – Mit
dans l’erreur.

8- Pénétrâtes. – Éructation.
9- Effleurer. – Fais des vers.
10- Montagne de Suisse.

– Groupés.
11- Personnes qui réparent

un filet.

12- Terme de musique.
– Arrêt de la circulation
d’un liquide organique (pl.).

RÉPONSE DU NO 432

NO 432

HORIZONTALEMENT
1- Cage pour prendre les

petits oiseaux.
2- Anomalie caractérisée par

l’absence partielle de
dents. – Altesse royale.

3- Médicament onctueux.
– Résine malodorante.

4- Livres sacrés. – Mette à sec.
5- Tirée son origine de.

– Graveur belge
(1860-1949).

6- C’est-à-dire. – Une lettre
les sépare en sens
inverse. – Vendangeuse.

7- Châtier. – Greffe.
8- Petite quantité d’un

liquide. – Aurait une
expression gaie.

9- Exercé une influence.
– Grande voile
triangulaire. – Crochet.

10- Éliminas. – Se suivent.

11- Ferme dans les prix.
– Abandonnée par oubli.

12- Point cardinal.
– Cambrioleuse.

VERTICALEMENT
1- Portée à souhaiter du mal

à autrui.
2- Qui occupe un rang

indéterminé. – Vieilles.
3- Mesura. – Demandant

avec instance.
4- Fougère tropicale. – Prêt

pour l’examen médical au
complet.

5- Personnage. – Prénom
masculin.

6- Arbrisseau grimpant.
– Freina brusquement.

7- Volcan. – Diminuas en
prenant des ris, la surface
d’une voile.

8- Phrases. – Poutre.
9- Personnel. – Qui est

concerné par une chose.
10- Portas avec violence.

– Eu le talent.
11- Sois en harmonie avec.
12- Inventer. – Se dit de la

cime coupée d’un arbre.

NO 431

HORIZONTALEMENT
1- Titre signifiant grand roi.
2- Abrogation. – Doublée.
3- Lits couverts, portés

par des hommes à l’aide
de brancards.
– Transforma en.

4- Opinion exprimée.
– Nommais les lettres
d’un mot.

5- Déploie en long et
en large. – Décrits par
l’écriture.

6- Souri. – Récipient.
– Gamme.

7- Titre nobiliaire le moins
élevé en Angleterre.
– Lagune.

8- Dépouillé de tout
ornement. – Aurochs.

9- Utile au départ.
– Réservoir.

10- Auteur de scénarios.
11- Indéfini. – Personnes

qui entrent.

12- Œuvre littéraire sans
intérêt. – Réduit à un état
de dépendance absolue.

VERTICALEMENT
1- Détournement de fonds

dans l’exercice d’une
charge.

2- Impropre à la vie.
– Interjection.

3- Grand panier que l’on
porte sur le dos.
– Épuisés.

4- Renonçait à un droit
naturel. – Elle a été
réalisée en 1965.

5- Ait une expression gaie.
– D’une manière pénible.

6- Contient des cendres.
– Administrant.

7- Sur la Manche. – Mit dans
l’erreur.

8- Prénom féminin. – Gros
perroquets.

9- Période de temps.
– Bovins.

10- Qui verse dans le manque
de naturel.

11- Une semaine. – Servir une
rente à quelqu’un.

12- Substances jaunâtres qui
se déposent sur le bord
des paupières. – A une
réalité.

RÉPONSE DU NO 434

NO 434

HORIZONTALEMENT
1- Relatif au miroir.
2- Faux. – Dieu adoré sous la

forme d’un taureau sacré.
3- Négation. – Oiseaux

passereaux.
4- Qui est inspiré par une

audace extrême. – Cette
chose-là.

5- Période historique.
– Marteaux.

6- Non. – Personne
étrangère à un groupe.

7- Il fusionna le texte des
quatre évangiles. – Existe.

8- Membrane. – Explosai
avec un bruit violent.

9- Matière colorante rouge.
– Octroi de la vie sauve
(pl.).

10- Gamme. – Bouquinées.
– Unité élémentaire
d’informations (pl.).

11- Insecte. – Voie bordée
d’arbres.

12- Crochets. – Construit.

VERTICALEMENT
1- Pompeuse, solennelle.
2- Demande instante.

– Brûlés.
3- Infinitif. – Trompas par

de fausses apparences.
– Carte.

4- Pente d’une colline.
– Parle du nez.

5- Joindrait l’un à l’autre.
– Cause un dommage.

6- Fis du tort. –
Représentations liées
à un état affectif.

7- Secondée.
8- Critiqua avec violence.

– Altesse royale.
9- Chose rare. – Poisson.

10- Inflorescence. – Chevilles.
11- Continuelles.
12- Officier français

(1733-1760). – Entrelacée.

RÉPONSE DU NO 433

NO 433

RÉPONSE DU NO 431

SOLUTIONDECEMOTCACHÉ:TRADITION

THÈME : LA GUIGNOLÉE
9 LETTRES

SOLUTIONDECEMOTCACHÉ:PERSONNAGES

SOLUTIONDECEMOTCACHÉ:CRÈCHE

THÈME : LES NOËLS
D’AUTREFOIS / 6 LETTRES

A
AIR
AMIS
AMITIÉ
AMOUR
ANGE
ARBRE
ARGENT
ATTENTE
B
BAISER
BAS
BEIGNE
BERGER
BOISSON
BONHEUR
BONHOMME

BOUGIE
BRILLANT
C
CADEAU
CARTE
CHANSON
CHEMINÉE
CLOCHE
COURONNE
D
DANSE
DÉCEMBRE
DÉCORATION
DINDE
DONNER

E
EMBALLAGE
ENFANT
ÉTOILE
ÉTRENNE
F
FAMILLE
FANTAISIE
FÉE
FESTIN
FEUILLE DE GUI
FRUIT
G
GÂTEAU
GLAÇON

GRELOT
GUIRLANDE
J
JÉSUS
JEUX
JOUJOU
JOYEUX
L
LANGE
LANTERNE
LUMIÈRE
M
MAGE
MESSE
MINUIT

N
NEIGE
NEZ ROUGE
O
ORNEMENT
P
PANIER
PARENT
PAUVRE
PLAISIR
POUPÉE
R
RENNE
REPAS
RÉVEILLON

RIGODON
RIRE
S
SAPIN
SOUHAIT
SOURIRE
SPLENDEUR
T
TARTE
TOURTIÈRE
TRAÎNEAU
V
VAGABOND
VIN
VŒUX

SOLUTIONDECEMOTCACHÉ:RANDONNÉES

THÈME :UNE PROMENADE
ENTRAÎNEAU / 10 LETTRES

A
ACHAT
ACTION
ÂGE
AIDER
ARGENT
B
BÉNÉVOLE
BIEN
BILAN
BON
BONTÉ
BUTIN
C
CADEAU
CHANT
CHARITÉ
CHERCHER

CONSERVES
COUTUME
CUEILLETTE
D
DÉCEMBRE
DÉFAVORISÉS
DEMEURE
DÉMUNIS
DENRÉES
DISTRIBUTION
DIVISER
DON
DONATEUR
E
ENTRAIDER
ÉPOQUE

F
FAMILLE
FEMME
FONDS
G
GÉNÉROSITÉ
GENS
H
HEUREUX
HOMMES
HÔTE
L
LOT
M
MAISON
MONDE

N
NOËL
NOMBRE
NOURRITURE
O
OBJET
ŒUVRE
OFFRIR
ORGANISME
P
PANIERS
PAROISSE
PARTAGER
PASSER
PAUVRE
PÉRIODE
PLAISIR
PRODUITS

PROVISIONS
Q
QUANTITÉ
R
RAMASSER
RÉCOLTER
RECUEILLI
RÉJOUIR
RÔLE
S
SITUATION
SOUS
SOUTIEN
STADE
T
TEMPS
TOUCHE

TOURNÉE
TRIER
U
UNIE
V
VALEUR
VILLE
VISITER

A
ABRITE
ADULTES
AGRÉABLE
AIR
AMBIANCE
AMIS
AMUSE
ATTELAGE
B
BANC
BASE
BOIRE
BOIS
C
CAMPAGNE
CARRIOLE

CHANSONS
CHANTER
CHEVAUX
CIRCUIT
CLOCHETTE
CONDUCTEUR
CONDUIRE
CONFORTABLE
COÛT
COUVERTURE
CRÉER
D
DÉFILÉ
DÉPART
DURÉE
E
EMBARQUER

EMMITOUFLER
ENFANTS
ENVIÉ
F
FAMILLE
FÊTE
FORÊT
FROID
G
GAIETÉ
GRELOT
GROUPE
H
HIVER
J
JOURNÉE

L
LENTEMENT
LIEU
LOUE
M
MIEUX
N
NATURE
NEIGE
NUIT
O
OCCASION
OPTE
ORGANISER
P
PARTIR

PAYSAGE
PENTE
PLACES
PLAISIR
PROMENADE
R
RÉSERVATION
RÉUNIR
RIRE
ROUTE
S
SENTIER
SITE
SITUÉ
SKI
SOIRÉE
SOMME

SORTIR
T
TEMPS
TIRE
TOURS
TRACÉ
TRADITION
TRAÎNEAU
V
VENT
VILLE
VISITER
VOIR
VUE

A
AMOUR
ÂNE
ANGES
ANIMAUX
AUGE
B
BERCEAU
BETHLÉEM
BŒUF
BOIS
C
CHRIST
CIRE
COMMÉMORE
COUTUME
CROYANCE

D
DÉCORATIONS
DEMEURES
DÉMONTABLES
E
EFFET
ÉGLISE
ÉMU
ENFANT
ÉTABLE
EXPOSITION
F
FABRIQUÉ
FAIRE
FIGURINES
FOI

FRANÇOIS
D’ASSISE
G
GARNIR
H
HISTOIRE
I
ILLUMINE
IMAGÉ
INSTALLE
J
JÉSUS
JOIE
JOSEPH

L
LIEUX
LUMIÈRES
M
MAGNIFIQUE
MANGEOIRE
MARIE
MÊME
MINIATURES
MOUTON
N
NAISSANCE
NATIVITÉ
NEIGE
NOËL
NOUVEAU-NÉ

O
ORATOIRE
P
PAILLE
PETITES
PLACÉ
PLÂTRE
R
RÉCHAUFFÉ
REPRÉSENTE
RÉSIDENCES
ROIS MAGES
S
SANTONS
SAPINS
SCÈNE

SIÈCLE
STATUETTES
T
TABLEAU
TRADITION
V
VILLAGE
VUE

THÈME : LES CRÈCHES
DE NOËL / 11 LETTRES

Alexandre Aubry
alexandre@norja.net
www.lignevision.com
1 900 456-4114 ou par cell. #4114

Signes chanceux de la semaine :
VERSEAU, POISSONS ET BÉLIER

BÉLIER (21 MARS - 20 AVRIL)

Il s’agit d’une excellente période pour met-
tre en application vos différentes résolu-
tions. L’idée d’un voyage vous traversera
l’esprit. Vous élargirez vos horizons en sui-
vant un cours dans le cadre du travail.

TAUREAU (21 AVRIL - 20 MAI)

Vous travaillerez dur pour conclure une
entente. Au travail, il faudra prendre en
considération de nombreux détails. Côté
cœur, de grands projets consolideront
votre relation.

GÉMEAUX (21 MAI - 21 JUIN)

Il y aura beaucoup d’action au travail
et une grande préparation pour une né-
gociation. Vous serez en droit de demander
une augmentation de salaire. De beaux
projets se fixeront en couple.

CANCER (22 JUIN - 23 JUILLET)

Il serait important de sortir de la maison
de temps à autre. La famille vous impo-
sera une certaine pression. Au travail ou
ailleurs, vous aurez droit à quelques féli-
citations bien méritées.

LION (24 JUILLET - 23 AOÛT)

Vous pourriez passer quelques jours à la
maison afin de vous ressourcer ou de gué-
rir un petit rhume. Ce sera un très beau
moment, votre créativité n’aura aucune
limite et vous aurez beaucoup d’inspiration.

VIERGE (24 AOÛT - 23 SEPTEMBRE)

Vous trouverez des solutions très inté-
ressantes si votre situation financière est
le moindrement précaire. De plus, vous
trouverez des âmes généreuses pour vous
donner un coup de main.

BALANCE (24 SEPTEMBRE - 23 OCTOBRE)

Beaucoup d’action en perspective! Vous
ne lésinerez pas sur les moyens pour vous
offrir ce qu’il y a de meilleur. Votre sens de
l’esthétisme se raffinera et vous vous pré-
senterez toujours sur votre trente-six.

SCORPION (24 OCTOBRE - 22 NOVEMBRE)

Un peu de réflexion est nécessaire avant
de passer de la parole aux actes. Vous
accomplirez un geste héroïque en toute
spontanéité, ce qui rehaussera considé-
rablement votre estime personnelle.

SAGITTAIRE (23 NOVEMBRE - 21 DÉCEMBRE)

Vous serez sollicité de toutes parts, vos
amis réclameront votre présence dans de
nombreux événements. Une grande dose
de stress risque de ternir votre vitalité et
vous clouer au lit quelques jours…

CAPRICORNE (22 DÉCEMBRE - 20 JANVIER)

Avec un peu de planification, il est possible
de tout accomplir. Le temps sera une den-
rée rare, mais heureusement vous saurez
vous organiser adéquatement et terminer
tout ce que vous ne cessiez de remettre à
plus tard.

VERSEAU (21 JANVIER - 18 FÉVRIER)

On vous proposera un projet de voyage.
Dépêchez-vous de faire venir votre passe-
port ou de compléter vos obligations afin
de vous libérer à temps. Votre sourire sera
très contagieux.

POISSONS (19 FÉVRIER - 20 MARS)

Vous aurez bien envie de tout effacer et
de recommencer à zéro! Ce sera avec
une belle détermination que vous entre-
prendrez une forme de renouveau. Vous
élargirez vos horizons.

BÉLIER (21 MARS - 20 AVRIL)

Les Fêtes sont maintenant terminées et
vous reprendrez le cours normal des cho-
ses. Vous réussirez à mettre l’accent sur
une vie sociale beaucoup plus active tout
en vous reposant davantage.

TAUREAU (21 AVRIL - 20 MAI)

Il y aura du changement au travail qui de-
mandera une grande organisation que seul
vous pourrez faire! Même à la maison,
vous coordonnerez un grand ménage avec
toute la famille.

GÉMEAUX (21 MAI - 21 JUIN)

Il ne suffit que de regarder les spéciaux
concernant les voyages pour réserver vos
places sur le prochain vol. Un besoin de
vacances se fera sentir et vous ne vous
ferez pas prier pour partir.

CANCER (22 JUIN - 23 JUILLET)

La santé est ce qu’il y a de plus important
dans la vie.Votre médecin devrait enfin dé-
terminer la cause de vos malaises et vous
offrir le traitement adéquat pour vous re-
mettre sur pied.

LION (24 JUILLET - 23 AOÛT)

Au travail ou ailleurs, vous jouerez le
rôle de négociateur ou de médiateur.
Vous aurez la solution à toute impasse
dans un conflit de nature syndicale ou
encore avec des clients insatisfaits.

VIERGE (24 AOÛT - 23 SEPTEMBRE)

Beaucoup de boulot en perspective! Non
seulement il y aura abondance de travail
au bureau, mais vous mettrez les bou-
chées doubles à la maison pour avoir un
environnement impeccable.

BALANCE (24 SEPTEMBRE - 23 OCTOBRE)

Vous aurez droit à quelques félicitations
pour une raison ou pour une autre. Quel-
ques personnes pourraient vous placer sur
un piédestal également. Il y aura de quoi
être fier de vous-même.

SCORPION (24 OCTOBRE - 22 NOVEMBRE)

Vous déciderez de recevoir vos proches
spontanément! Vous vous surpasserez,
mais attention de ne pas dépasser votre
budget qui est probablement déjà dans
le rouge depuis les Fêtes.

SAGITTAIRE (23 NOVEMBRE - 21 DÉCEMBRE)

Vous en aurez beaucoup à raconter! Qu’il
s’agisse de vos vacances ou de vos his-
toires familiales, vous n’aurez pas la lan-
gue dans votre poche. Au travail, vous
pourrez conclure de belles transactions.

CAPRICORNE (22 DÉCEMBRE - 20 JANVIER)

Vous aurez envie de vous offrir un peu de
luxe. Au travail, on vous donnera une pro-
motion contre toute attente. Le stress sera
omniprésent. Beaucoup de fatigue en per-
spective ainsi qu’un peu de confusion.

VERSEAU (21 JANVIER - 18 FÉVRIER)

L’action ne fera pas défaut et vous ne
passerez pas inaperçu. Quelques per-
sonnes devraient vous remarquer pour
une raison ou pour une autre. Vous créerez
ou, du moins, apprécierez une forme d’art.

POISSONS (19 FÉVRIER - 20 MARS)

Si vous n’avez toujours pas trouvé votre
voie professionnellement, vous devriez
enfin obtenir l’illumination pour avancer
dans la bonne direction. Un de vos pro-
ches aura besoin de vous.

SEMAINE DU
10 AU 16 JANVIER 2016

Signes chanceux de la semaine :
GÉMEAUX, CANCER ET LION

BÉLIER (21 MARS - 20 AVRIL)

Vous aurez une soudaine envie de refaire
toute la décoration, du moins de changer
les meubles de place! Vous étudierez la
possibilité de vous acheter une maison et
de déménager prochainement.

TAUREAU (21 AVRIL - 20 MAI)

Vous êtes en excellente position pour né-
gocier quoi que ce soit, vous trancherez
assez rapidement. Si vous êtes un adepte
des réseaux sociaux, un de vos commen-
taires fera le tour du monde.

GÉMEAUX (21 MAI - 21 JUIN)

Une petite période de ressourcement s’im-
pose, votre santé exigera un peu de repos.
Vous pourriez aussi vous consacrer corps
et âme auprès d’une personne qui vous
est chère.

CANCER (22 JUIN - 23 JUILLET)

Cessez de vous cacher la tête dans le
sable, on aura besoin de vous! Une vie so-
ciale active commence par une meilleure
organisation et une bonne planification
d’activités entre amis.

LION (24 JUILLET - 23 AOÛT)

Vous vous retrouverez avec pas mal de
responsabilités sur les bras, tout le monde
comptera sur vous. Peut-être qu’il serait
bon de vous isoler un peu pour complé-
ter toutes vos obligations.

VIERGE (24 AOÛT - 23 SEPTEMBRE)

Un voyage de rêve demande un peu d’orga-
nisation et de détermination pour se réa-
liser. Quelques changements sont parfois
nécessaires pour s’accomplir afin d’at-
teindre ses objectifs.

BALANCE (24 SEPTEMBRE - 23 OCTOBRE)

Quelques émotions auront tendance à
vous préoccuper! Il serait important de
mettre l’accent sur vos priorités. Vous
obtiendrez l’inspiration nécessaire pour
réaliser un grand chef-d’œuvre.

SCORPION (24 OCTOBRE - 22 NOVEMBRE)

Par moments, vous êtes un être des plus
dociles et, en d’autres temps, vous êtes
intransigeant. Même si vous n’êtes pas
facile à cerner, on pourra toujours avoir
confiance en vous.

SAGITTAIRE (23 NOVEMBRE - 21 DÉCEMBRE)

Un bon ménage à la maison comme au
bureau devrait vous permettre de voir les
choses avec une meilleure perspective. Du
repos serait conseillé pour éviter d’ouvrir la
porte aux microbes.

CAPRICORNE (22 DÉCEMBRE - 20 JANVIER)

Vous pourriez agir comme un héros!
Vous serez d’un grand secours pour une
personne en détresse. Celle-ci sera re-
connaissante pour longtemps à votre en-
droit, ne serait-ce que pour l’avoir écoutée.

VERSEAU (21 JANVIER - 18 FÉVRIER)

Vous passerez une bonne partie de la se-
maine à la maison, peut-être qu’un de
vos enfants aura besoin de son infirmière
préférée à ses côtés. Vous prendrez soin
d’un membre de la famille.

POISSONS (19 FÉVRIER - 20 MARS)

Vous ferez quelques rêves étranges et
serez habité par des sensations mysté-
rieuses! N’hésitez pas à tout raconter à vos
proches, ils seront en mesure de vous
aider à démystifier la situation et à y trou-
ver un sens.

Signes chanceux de la semaine :
VIERGE, BALANCE ET SCORPION

BÉLIER (21 MARS - 20 AVRIL)

Une meilleure estime de vous-même
s’imposera pour vous accomplir aussi
bien professionnellement que person-
nellement. Vous aurez l’occasion de
vous mettre en valeur et d’être reconnu
parmi les vôtres.

TAUREAU (21 AVRIL - 20 MAI)

Si vous êtes célibataire, vous serez frappé
par un puissant coup de foudre et l’envoû-
tement sera presque total! Vous aurez écho
d’une naissance dans la famille et ce sera
un moment de grande réjouissance.

GÉMEAUX (21 MAI - 21 JUIN)

Vous élargirez votre cercle d’amis. Vous
aurez la jasette facile aussi bien au travail
qu’ailleurs, ce qui vous permettra de con-
clure de très bonnes ententes en vous pla-
çant à l’avant-plan.

CANCER (22 JUIN - 23 JUILLET)

Avant de faire un gros achat, tâchez de
bien calculer votre budget et de vous as-
surer de la nécessité de celui-ci. Avec un
peu de patience, vous obtiendrez une plus
grande satisfaction.

LION (24 JUILLET - 23 AOÛT)

Ce sera une semaine passablement agi-
tée! Il y aura quelques dépenses impré-
vues. Heureusement, une augmentation
de salaire viendra compenser, vous ras-
surant ainsi pour vos vieux jours.

VIERGE (24 AOÛT - 23 SEPTEMBRE)

Parfois, il est nécessaire de faire quelques
pas vers l’arrière avant de se donner un
bon élan et ainsi accomplir un brillant
exploit. Vous serez particulièrement créa-
tif cette semaine.

BALANCE (24 SEPTEMBRE - 23 OCTOBRE)

Quelques amis vous proposeront sûrement
de belles activités ou même un voyage.
Vous aurez également l’éclair de génie
qui règlera une bonne partie de votre si-
tuation financière.

SCORPION (24 OCTOBRE - 22 NOVEMBRE)

Vous serez responsable d’un événement
qui rassemblera pas mal de monde. Au
travail, vous organiserez une réunion ur-
gente avec une grande efficacité et elle
se transformera en fête.

SAGITTAIRE (23 NOVEMBRE - 21 DÉCEMBRE)

Vous serez inspiré par un voyage qui aura
le mérite de vous transformer complète-
ment. Vous ferez de très belles découver-
tes qui vous enchanteront. Vous accéderez
à une forme de spiritualité.

CAPRICORNE (22 DÉCEMBRE - 20 JANVIER)

L’émotion sera à son comble et vous n’au-
rez pas peur de vous investir dans une vie
sociale plus active. Vous obtiendrez une
forme d’illumination qui vous guidera vers
de nouveaux objectifs.

VERSEAU (21 JANVIER - 18 FÉVRIER)

Il y a sûrement une décision qui vous de-
mandera d’y réfléchir un moment avant de
donner une réponse. Quelques change-
ments seront nécessaires si vous voulez
évoluer conformément à vos aspirations.

POISSONS (19 FÉVRIER - 20 MARS)

Voici une semaine fort chargée au travail
ainsi que dans le ménage à la maison.
Vous avez besoin d’un environnement im-
peccable autour de vous, c’est ce qui vous
comblera de bonheur.

Signes chanceux de la semaine :
SAGITTAIRE, CAPRICORNE ET
VERSEAU

SEMAINE DU
3 AU 9 JANVIER 2016

SEMAINE DU
17 AU 23 JANVIER 2016

SEMAINE DU
24 AU 30 JANVIER 2016

Alexandre Aubry
alexandre@norja.net
www.lignevision.com
1 900 456-4114 ou par cell. #4114
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Signes chanceux de la semaine :
POISSONS, BÉLIER ET TAUREAU

BÉLIER (21 MARS - 20 AVRIL)

Il y aura quelques amis qui vous propose-
ront de les accompagner dans un voyage.
Rien ne vous fera plus plaisir que d’avoir
les pieds dans le sable chaud afin de
couper l’hiver en deux.

TAUREAU (21 AVRIL - 20 MAI)

Vous passerez à travers toute la gamme
des émotions. Vous ferez un grand mé-
nage parmi votre cercle d’amis, car cer-
tains d’entre eux ne méritent pas votre
amitié : ils ne sont que des parasites.

GÉMEAUX (21 MAI - 21 JUIN)

On pourrait vous presser pour prendre
une importante décision, mais vous au-
rez besoin de réunir toutes les bonnes
informations avant d’être en mesure de
peser le pour et le contre.

CANCER (22 JUIN - 23 JUILLET)

Au travail, vous vous retrouverez avec
une montagne de boulot à accomplir de
toute urgence. Bien qu’il s’agisse d’une
situation stressante, elle sera profitable
pour la suite de votre carrière.

LION (24 JUILLET - 23 AOÛT)

Alors que vous auriez préféré rester dans
l’ombre, on vous placera sur un piédes-
tal. Il s’agira d’une situation où il faudra
vaincre votre timidité en affrontant les
foules, par exemple.

VIERGE (24 AOÛT - 23 SEPTEMBRE)

Si vos enfants ont quitté le nid familial
depuis un moment déjà, vous pourriez
décider de vendre la maison et jouir d’une
plus grande liberté. Attendez-vous aussi
à une proposition de mariage.

BALANCE (24 SEPTEMBRE - 23 OCTOBRE)

Vous aurez beaucoup de conversation.
Au travail, vous agrandirez votre clientèle
et vous réussirez à rassembler vos trou-
pes pour améliorer les affaires. Vos ordres
et vos conseils seront bien accueillis.

SCORPION (24 OCTOBRE - 22 NOVEMBRE)

L’aspect financier est trop souvent une
source de stress. Prenez le temps de com-
muniquer avec les bonnes personnes pour
trouver des solutions convenables afin de
vous accorder un petit répit.

SAGITTAIRE (23 NOVEMBRE - 21 DÉCEMBRE)

Vous aurez probablement l’intention de
conquérir le monde! Vous aurez l’inspi-
ration nécessaire pour entreprendre une
activité professionnelle ou personnelle des
plus stimulantes.

CAPRICORNE (22 DÉCEMBRE - 20 JANVIER)

Vous aimez la bonne compagnie et vous
vous dévouerez corps et âme à l’endroit
de ceux que vous aimez. Certains auront
tendance à abuser de vos bons services
et vous les laisserez faire un temps.

VERSEAU (21 JANVIER - 18 FÉVRIER)

Ce sera une semaine passablement
stressante pour une raison ou pour une
autre. Vous devriez réussir à trouver la
motivation nécessaire pour investir da-
vantage dans votre santé.

POISSONS (19 FÉVRIER - 20 MARS)

Au travail ou à la maison, quelques im-
prévus risquent de vous retarder. Il serait
bon d’espacer vos rendez-vous pour évi-
ter le stress s’il y a un peu de retard dans
vos affaires.

BÉLIER (21 MARS - 20 AVRIL)

Un peu de ressourcement sera nécessaire
cette semaine. Prenez le temps de vivre
et de vous détendre. Un membre de la fa-
mille aura fortement besoin de son infir-
mière préférée à ses côtés.

TAUREAU (21 AVRIL - 20 MAI)

Vous organiserez un magnifique voyage
de groupe. Même s’il n’est pas toujours
facile d’obtenir des réponses de la part
des gens concernés, vous serez d’une ef-
ficacité redoutable.

GÉMEAUX (21 MAI - 21 JUIN)

Vous vous retrouverez avec de nombreu-
ses responsabilités sur les épaules, aussi
bien au travail qu’à la maison. Grâce à
votre zèle, on vous offrira une promotion
sur un plateau d’argent.

CANCER (22 JUIN - 23 JUILLET)

L’idée d’un voyage ou même d’un pèle-
rinage vous traversera l’esprit. Ce sera
une aventure que vous devrez préparer
plusieurs mois à l’avance pour que ce soit
une réussite.

LION (24 JUILLET - 23 AOÛT)

Beaucoup d’émotion dans l’air! Sentimen-
talement, vous devez vivre pleinement vo-
tre amour. Vous n’accepterez plus les
demi-mesures et une profonde réflexion
s’imposera pour votre couple.

VIERGE (24 AOÛT - 23 SEPTEMBRE)

Si votre relation est toute jeune, il sera
question de vivre ensemble prochaine-
ment. La Saint-Valentin qui approche sera
une excellente occasion pour faire de bel-
les rencontres si vous êtes célibataire.

BALANCE (24 SEPTEMBRE - 23 OCTOBRE)

Au travail, vous profiterez de la manne!
Devant une croissance incroyable de votre
clientèle, vous devrez mettre les bouchées
doubles, et cela assurera pratiquement
vos vieux jours.

SCORPION (24 OCTOBRE - 22 NOVEMBRE)

Votre estime personnelle aura besoin
d’être rehaussée d’un cran.Vous vous dé-
vouerez beaucoup auprès de certaines
personnes et il serait bon de vous accor-
der autant d’importance.

SAGITTAIRE (23 NOVEMBRE - 21 DÉCEMBRE)

Vous consacrerez beaucoup de temps à
la famille. Vous envisagerez la possibilité
de déménager et un changement impor-
tant dans votre environnement sera extrê-
mement bénéfique.

CAPRICORNE (22 DÉCEMBRE - 20 JANVIER)

Vous réussirez à agrandir votre cercle so-
cial en passant beaucoup de temps sur
les réseaux sociaux. Vos affaires et vos
talents se feront mieux connaître avec le
bouche à oreille.

VERSEAU (21 JANVIER - 18 FÉVRIER)

Vous devriez obtenir le feu vert pour fi-
nancer un de vos projets. Ce sera aussi
une excellente semaine pour consulter vo-
tre conseiller financier et régler une par-
tie de vos dettes.

POISSONS (19 FÉVRIER - 20 MARS)

Aussi bien sentimentalement, profession-
nellement que personnellement, l’action
ne fera pas défaut! Vous serez plutôt fier
de tout ce que vous accomplirez, ce qui
est excellent pour l’estime de soi.

SEMAINE DU
7 AU 13 FÉVRIER 2016

Signes chanceux de la semaine :
GÉMEAUX, CANCER ET LION

BÉLIER (21 MARS - 20 AVRIL)

Vous n’aurez pas la langue dans votre po-
che, mais vous pourriez aussi faire face
à quelques critiques. Essayez de faire
preuve de plus de tact. Votre relation
amoureuse vous permettra d’improviser
une belle activité.

TAUREAU (21 AVRIL - 20 MAI)

Si vous commencez à songer de plus en
plus à devenir propriétaire, vous tombe-
rez sur une excellente opportunité qui
conviendra parfaitement à votre budget
ainsi qu’à toute la famille.

GÉMEAUX (21 MAI - 21 JUIN)

L’action ne fera pas défaut! Vous devrez
probablement jouer au taxi, ou alors vous
déplacer souvent.Vous pourriez renouveler
vos contrats avec certaines entreprises
d’appareils de communication.

CANCER (22 JUIN - 23 JUILLET)

Le blues de l’hiver semble vous frapper
de plein fouet et il n’y a rien de mieux
qu’un peu d’activité physique pour re-
médier à ce problème. Vous découvrirez
probablement un nouveau sport.

LION (24 JUILLET - 23 AOÛT)

Un peu de fatigue accumulée risque de
se faire sentir. Vous n’aurez qu’à faire
un petit détour chez votre massothéra-
peute ou encore chez votre médecin pour
retrouver toute votre vitalité.

VIERGE (24 AOÛT - 23 SEPTEMBRE)

Le stress est le plus grand fléau du 21e

siècle. Il y aurait probablement quelques
changements dans votre rythme de vie que
vous pourriez appliquer et qui corrigeraient
cette situation.

BALANCE (24 SEPTEMBRE - 23 OCTOBRE)

L’idée d’un voyage en amoureux vous tra-
versera l’esprit. Vous aurez l’âme par-
ticulièrement romantique. Si vous êtes
célibataire, un de vos prétendants ma-
nifestera un intérêt assez clair.

SCORPION (24 OCTOBRE - 22 NOVEMBRE)

Vous affronterez toute la gamme des
émotions cette semaine. Vous serez ins-
piré par un beau voyage pour décrocher
afin de retrouver un meilleur équilibre
physique et psychique.

SAGITTAIRE (23 NOVEMBRE - 21 DÉCEMBRE)

Un de vos bons amis pourrait vous faire
une déclaration d’amour qui vous laissera
perplexe. Au travail, vous organiserez une
réunion ou un événement qui rassemblera
une bonne foule.

CAPRICORNE (22 DÉCEMBRE - 20 JANVIER)

Vous prendrez le temps de terminer tout
ce que vous aviez déjà commencé et que
vous ne cessiez de remettre à plus tard.
Vous trouverez aussi un excellent remède
qui améliorera votre santé.

VERSEAU (21 JANVIER - 18 FÉVRIER)

Vous connaîtrez sûrement beaucoup de
pression au travail et il faudra faire de
gros efforts pour conclure une entente.
Vous entreprendrez quelques exercices
pour améliorer votre vitalité.

POISSONS (19 FÉVRIER - 20 MARS)

Vous passerez beaucoup de temps au
bureau et il y aura une belle promotion
en bout de ligne. Vous vous investirez
dans un loisir ou un sport des plus pas-
sionnants en toute spontanéité.

Signes chanceux de la semaine :
VIERGE, BALANCE ET SCORPION

BÉLIER (21 MARS - 20 AVRIL)

Vous aurez quelques dossiers à peaufi-
ner au travail avant de les présenter à
qui de droit et vous conclurez ainsi une
belle entente. Vous serez aussi tenté de
renouveler votre garde-robe.

TAUREAU (21 AVRIL - 20 MAI)

Vous aurez sûrement envie de faire quel-
ques changements à la maison afin qu’elle
vous représente davantage. Vous serez
plutôt fier des travaux que vous accom-
plirez vous-même.

GÉMEAUX (21 MAI - 21 JUIN)

Vous croiserez sûrement des gens très
intéressants qui agrandiront votre cercle
social. Vous entreprendrez des démar-
ches pour déménager prochainement en
raison d’une belle opportunité.

CANCER (22 JUIN - 23 JUILLET)

Pour franchir la frontière entre l’harmo-
nie et la discorde dans un couple, il faut
de la sensibilité et une abondance d’affec-
tion. Avec une bonne communication, les
choses s’amélioreront.

LION (24 JUILLET - 23 AOÛT)

Il y aura beaucoup d’action autour de vous.
Si vous êtes un voyageur dans l’âme, vous
vous offrirez une aventure de rêve. Une
simple escapade peut aussi devenir des
plus mémorables.

VIERGE (24 AOÛT - 23 SEPTEMBRE)

Une imagination impressionnante vous per-
mettra de réaliser un grand chef-d’œuvre.
Vous entreprendrez un nouveau régime de
vie conforme à vos aspirations. Tout se
place pour le mieux.

BALANCE (24 SEPTEMBRE - 23 OCTOBRE)

Un peu de ressourcement serait néces-
saire. De la fatigue accumulée vous im-
posera quelques jours de repos. Vous
pourriez aussi développer des talents de
nature artistique ou ésotérique.

SCORPION (24 OCTOBRE - 22 NOVEMBRE)

Vous entretiendrez une vie sociale un
peu plus active. Vous vous inscrirez sûre-
ment avec des amis dans un centre de
conditionnement physique pour y prati-
quer un nouveau sport, par exemple.

SAGITTAIRE (23 NOVEMBRE - 21 DÉCEMBRE)

Quelques amis vous inviteront à faire
un beau voyage dans le Sud pour ou-
blier l’hiver. Le plaisir sera au rendez-
vous et votre éternel optimisme sera
contagieux.

CAPRICORNE (22 DÉCEMBRE - 20 JANVIER)

Vous pourriez décider en toute sponta-
néité de reprendre vos études afin d’as-
pirer à un meilleur emploi. Une soudaine
illumination vous montrera assez clai-
rement la voie à suivre.

VERSEAU (21 JANVIER - 18 FÉVRIER)

Vous pourriez obtenir le financement né-
cessaire à un projet qui vous tient à cœur.
N’hésitez pas à consulter votre conseiller
financier pour consolider vos dettes et
vivre plus aisément.

POISSONS (19 FÉVRIER - 20 MARS)

Vous vous lancerez sûrement dans un
grand ménage à la maison, ce qui aura
également le mérite d’écarter toute mé-
lancolie. Vous mettrez certaines choses
au clair avec votre amoureux.

Signes chanceux de la semaine :
SAGITTAIRE, CAPRICORNE ET
VERSEAU

SEMAINE DU
31 JANVIER AU 6 FÉVRIER 2016

SEMAINE DU
14 AU 20 FÉVRIER 2016

SEMAINE DU
21 AU 27 FÉVRIER 2016
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De série pour la plupart 
des véhicules Ford 

avec abonnement de 
6 mois prépayés††.quebecford.ca

POUR OBTENIR LE VÉHICULE QUE VOUS VOULEZ ET UN PRIX EXCEPTIONNEL,
VISITEZ VOTRE DÉTAILLANT FORD DÈS MAINTENANT.

L’ÉVÈNEMENT 

PRIX DEPRIX DE
FIN D’ANNÉEFIN D’ANNÉE

VOTRE DERNIÈRE CHANCE DE METTRE LA MAIN SUR LE MODÈLE 2015

OBTENEZ

EN RABAIS DU CONSTRUCTEUR
10 000 

$
‡

F-150 2015
À CABINE DOUBLE

LA MEILLEURE CAPACITÉ
DE REMORQUAGE^, DE CHARGE^

ET  D’ÉCONOMIE DE CARBURANT^^ 
DE LA CATÉGORIE

CAMION CANADIEN DE L’ANNÉE

 D E P U I S  S E P T  A N S

≥

¥

PROLONGÉ JUSQU’AU 1ER FÉVRIER

PLUS750 
$†

SUR LES MODÈLES NEUFS SÉLECTIONNÉS

QUAND VOUS OBTENEZ

UN BONI ADDITIONNEL
ALLANT JUSQU’À

SUR LES MODÈLES DE LA SÉRIE F 
SÉLECTIONNÉS

UN RABAIS 
CAMION
DE FIN 
D’ANNÉE

‡
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